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vous informele progrès

du golfe
A fin  de répondre aux nombreuses questions posées par 

les membres du M agasin Co-Op de R im ousk i et le pub lic  
en général, en marge de la construc tion  du Centre Com m er­
c ia l Co-Op, dont la mise en chantie r a débuté il  y  a quel­
ques semaines, l ’Associa tion C oopérative d ’ investissem ent du 
Québec a décidé d ’in v ite r  la  popu la tion  de R im ousk i e t des 
environs à une soirée d 'in fo rm a tio ns  qu i aura lieu  le lund i 
18 novem bre 1968, à 8 h. du so ir au Centre C iv ique de 
R im ouski.

Les organisateurs espèrent que la popu la tion  répondra 
à cette in v ita tio n  en assistant à cette soirée, en p a rtic u lie r  
les membres des Magasins Co-Op de la région.

3% yno .

65e  a n n é e

r im o u s k i,  15 cents

7 n o v e m b re  
1968

RTî \ RAYM OND HERRON  
de LENKURT prévoit 

la rapide expansion 
de l'usine de Rimouski
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** Dans l ’a llocu tion  qu i m arqua it, pour quelque cent in v i­

tés, le  m ard i 5 novem bre, l ’ inaugura tion  de LE N K U R T  de R im ous­
k i, le président de Lenkurt-C anada, M . Raym ond H erron, a p ré d it 
que l ’usine locale doub le ra it très rap idem ent son vo lum e de p ro ­
duction  et, possiblem ent, l ’étendue de son bâ tim en t rim ouskois.

“ Nous avons trouvé ic i, a - t- il précisé, le dynam ism e des v ille s  
en p le in  essor, la  compétence et l ’a m b itio n  au tra v a il de la m a in - 
d’oeuvrc, form ée dans vo tre  Ecole de m étie rs, de même qu ’un ac­
cueil fra te rne l et très am ical de tou te la  po pu la tio n ” .

M . H erron  é ta it accompagné à R im ouski de M . E. V . H ird , 
vice-président de la Le nku rt du Canada et c’est M . C. Hughes, v ice- 
président in te rna tiona l de General Telephone et président de A u to ­
m atic  E lec tric  au Canada qui, après avo ir adressé quelques m ots 
aux inv ités , coupa le ruban trad itionne l, en compagnie de Me M au­
rice Tessier.

Le m aire de R im ouski ava it souligné, auparavant, l ’exception­
nel le adapta tion au m ilieu  rim ouskois, et bas-laurentien, des hôtes 
de la  réception, M . et M m e “ B il l”  M orley, ce lu i-c i é tant le d irec­
teur de l ’usine LE N K U R T  à R im ouski.

11 est question, comme la  presse quotid ienne et la rad io  en 
on t fa it  é ta t cette semaine, qu ’une nouvelle p roduction , que M . H er­
ron a qu a lifié  de “ sophistiquée”  so it b ien tô t en fab rica tio n  à l ’usi­
ne de R im ouski. Ce sera it une “ prem ière”  au Canada et c’est no ­
tre  rég ion qu i sera it choisie pour l ’im p lan ta tion  de ce nouveau p ro ­
du it. On sait que, déjà, tous les produ its  d ’équipem ent é lectron ique 
(m icro-ondes) qu i sont fabriqués et m is au po in t dans l ’usine L E N ­
KU R T, sont d irectem ent liv rés  au destinata ire, sans passer, com ­
me au tre fo is , par l ’ in te rm éd ia ire  de la m aison maîtresse de V an­
couver. T rente personnes, dont seize employés de sexe fém in in , 
sont au tra v a il à la  LE N K U R T  de R im ouski. Leur tra va il, nous 
a d it  le  d irec teu r de la p roduction , est fo r t  rem arqué par les au­
to rités  de la compagnie.
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Le maire Maurice Tessier coupe ici le ruban symbolique, liant la “grosse presse” de 
l'usine de Rimouski, en compagnie de M. C. Hughes, vice-président international de 
General Telephone et président de Automatic Electric au Canada. Cette cérémonie 
symbolique marquait l’inauguration officielle de l’usine LEN K U R T de Rimouski, en

(Photo Rita Chevron)activité depuis le mois de mars 1968. L. M .
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Ï 3Nouvelle présidente 

de la Croix-B lanche 9 ■
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m étrop o lita in  du 1er au 15 dé­
cembre. Elue présidente, jeud i 
soir, pour succéder à madame 
A dé la rd  O uelle t, dém issionnaire, 
elle se d it  con fian te  de la coo­
pération de scs compagnes, d i­
rectrices du com ité, et de la 
générosité du pub lic  dans cette 
campagne de cadeaux de Noël 
pour les quelque 1200 malades 
m entaux du te rr ito ire  dont plus 
de 400 son t hospita lisés à M on t- 
Jo li, so it 200 messieurs, 80 da­
mes et demoiselles et 40 enfants. 
Sa tâche d ’épouse, d 'éducatrice, 
de maîtresse de maison (un t re i­
ze pièces) ne l ’empêchent pas 
d ’è trc  une adepte de sport fa ­
m ilia l avec Pierre, 10 ans, et 
Louise, 4*4 ans : na ta tion  en été, 
pa tin  et sk i en h iver. Et elle 
cum ule avec un égal bonheur et 
beaucoup de compétence le se­
c ré ta r ia t aux A te lie rs  Pédagogi­
ques de sa loca lité  (Sacré-Coeur) 
et l ’an im a tion  au C om ité social 
de la Colonie de Vacances du 
C ap-à-l’O rigna l. Québécoise de 
naissance, Janine Prém ont rési- 

(su itc  à la page 2)
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première neige . . .
(ce pur désert tombé des ténèbres sans b ru it . . .  V A L E R Y )
Pour les amateurs de statistiques et de petite histoire régionale, la première neige de 
la saison est tombée dans la nuit de dimanche à lundi 11 novembre. . .  Pour les fer­
vents de traditions climatiques, l ’hiver serait donc avec nous vers le 10 décembre

(Photo Rita Chevron)

Le dynam ism e, l ’en tregent, le 
sens de l'o rgan isa tion  de m ada­
me Lauren t Boucher sont déjà 
des a touts  pour la réussite de 
la prochaine cam pagne de la 
C ro ix-B lanche dans R im ouski prochain.
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© Nouvel aumônier à l'Hôpi­
tal Saint-Joseph : le RP. J.-B. 
Poirier, o.m.i.
S Les plans finaux de l'archi­
tecte Firmin Lepage et tics in­
génieurs André Leroux & As­
sociés, pour la Villa de l'Essor 
(Saint-Anaclet) ont été soumis 
au ministère de la Famille et 
du Bien-Etre Social, jeudi der­
nier.
S) Denis Audet, 22 ans, de Catl­
aps cal. a perdu la vie dans une 

collision impliquant trois véhi­
cules, dont un tracteur de ferme.
© Des cours de secourisme dé­
buteront, le 19 novembre, au lo­
cal de la Laiterie Pasteur, sous 
les auspices de l’Ambulance 
Saint-Jean. Inscription à 19 h.30.
© M. Robert Vosselle, trompet­
tiste à la Faculté de Musique 
de Laval, sera l'un des profes­
seurs à la future Ecole de musi­
que de Rimouski.
t) Bravo ! Un cercle de jeunes 
naturalistes serait fondé dans 
chacune des écoles de Rimouski.
© Voyageur Québec Inc., fera 
construire incessamment un ter­
minus moderne d'autobus à Ri- 
vière-du-Loup.
© La Cie Irving s’installera 
dans is parc industriel de Mata- 
ne à proximité du nouveau port 
de mer qui pourra accueillir des 
pétroliers de fort tonnage puis­
qu’il y aura 33 pieds d’eau à 
marée basse
e  Le Dr Philippe Roy a été 
réélu maire de la ville de Gaspé.

© M. Blondin Oucllet est le 
nouveau président de la Cham­
bre de Commerce de Cnbnno et 
les vice présidents sont MM. Ré­
gis Bourgoin et Simon Caron.

•  Télévision pourvoyeuse de 
culture, tel est le thème qui se­
ra à l'étude de l’AFEAS de Na­
zareth, le 14 novembre, à l’E­
cole de l’Annonciation.
•  La Société Coopérative de 
Saint-Luc de Matane vienj de 
liquider ses biens.
© Mort tragique de M. Alphon­
se Thériault, 59 ans, de Saint- 
François-Xavier de Vigor, dans 
un accident de la route où son 
fils Laurent, 20 ans, a été griè­
vement blessé. Collision fronta­
le entre son véhicule et un ca­
mion de la Voirie.

1
La garde médicale est assu­

rée, du 15 au 22 novembre 1 
(la fin de semaine comprise) 
par le Dr .1.-Maurice Turgoon 
dont le numéro de téléphone 
est 723-19S5 ; si l’on ne ré­
pond pas. téléphonez, directe­
ment à l’hôpital 723-7851.

N O M I N A T I O N  
à l'Hydro-Québec

® C’est bien le Salon Janine 
qui est l’auteur de la coiffure 
st> lisée FEUILLES D’AUTOM­
NE et non le Salon Yvon. Nous 
nous excusons.

ytrss»/ © Nouvelle bachelière en scien­
ces hospitalières tie l'Université 
de Montréal : Soeur Pierrete Cou­
turier, s.c.q.. de VII pilai Saint- 
Je cph de Rimouski, fille de M. 
et Mme Wellie Couturier. d'Ain- 
qui.

O Meilleurs voeux à M. et Mme 
Pn'rice Tardif (Béa Morissette) 
M. et Mme J.-Roland Gagnon, 
de Mont-Joli à l'occasion de 
leur 25e anniversaire de mariage.
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lii Nouvel le  p ré s id en te  . . .

(suite de la 1ère page) 
de à Rimouski depuis 12 ans. 
soit depuis son mariage avec le 
surintendant de Rimouski Trans­
port. Optimiste et tenace, elle 
tient bon et sait ranimer les 
bonnes volontés quand il le faut. 
Elle nous signale un point if ne 
pas oublier dans le don du ca­
deau pour le malade mental : 
pas de bijoux ni de cravates, 
cette année. Les besoins sont 
différents et quand on choisira 
par exemple, un pyjama, pour 
hommes, il faudra opter pour 
une pointure assez grande.

Madame Boucher sera secon­
dée par Mme Oueliet, présidente 
honoraire, les vice-préshlentes 
mesdames 1 renée Gendreau cl 
Jean Trépanier ; la secrétaire 
Mlle Georgette Dubé ; les direc­
trices mesdames Edmond Mi- 
chaud, Thérèse Alary, Gérard 
Roussel (Bic), Gilles Oueliet. Lé 
Doyon, Gonzague Bélanger. 
Charles Leclerc, Mlles Ursule 
Lepage. Lise Brunet et Suzanne 
Leblond.
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On nous diî que , .  .
© Plus de 430 personnes sont 
à l’emploi de l’Hôpital Saint- 
Joseph de Rimouski.

@ i.:5 étudiants de l'Ecole Se­
condaire de Sainte-Luce étudient 
la flûte avec M. Rivard, c s.v.. 
Activité parascolaire !

© La ville de Gagnon vient 
de se donner un journal.

Dans sa politique d'intégra­
tion des milieux touristiques 
privés au secteur public, le Mi­
nistère du Tourisme, de la Chas­
se et de la P- die s’e;; porté 
acquéreur des propriétés privées 
au Lac Ferré, dans la région 
rimouskoise.

i! y a 2S salons de coiffure6
dans !e grand Rimouski. Une in­
duct quoi, qu’alimente le sou- 

beauté de ces dames.ci t! M. Jean Chabot, gé­
rant des Relations pu­
bliques de la région Ma­
ta pédia, annonce la no­
mination de M. Johnson 
Roy au poste d'Agent 
d’information aux Rela­
tions publiques de lTIy- 
dro-Québec à Rimouski. 
M. Roy exerçait les fonc­
tions de gérant commer­
cial. chef annonceur et 
directeur des program­
mes à CHNC, New-Car­
lisle.

© L’AFEAS de acrC-Coeur 
tient, ra son a emblée mensuelle 
le 29 novembre, à 20 heures, à 
son local habituel.

■Z»

6  niveau président de l’As­
sociation des Hôteliers de la 
G  as _■ ie : M. François Lavoie, 

otel SOMMEIL D OR, dedu
Mom- -oli.

® Deux paroisses souligne­
raient leur centenaire d'crec- 
tion canonique en I9G9 Saint- 
Ulric et Baie-des-Sables.

© Dans sa prospection préli­
minaire à i'inuvenatire archéolo­
gique de la région, la Société 
d'arrhéologie de Rivière-du-Loup, 
a découvert quatre pointes de 
flèches indiennes d’époque dif­
férente. dont une pointe de ty­
pe ADENA. vieille de 2,0.90 ans. 
trouvés à Bic.
© L’Association des chefs de 
police et pompiers du Québec 
tiendra son congrès annuel à 
Rimouski. dernière semaine de 
juin 1969, sous la présidence de 
M. Yvon Desrosiers.
•  Le rôle d évaluation munici­
pale, fait sur une base scientifi­
que, pour la Ville de Trois-Pis- 
toles, triple la valeur des pro­
priétés. De $3.400,000, les biens 
imposables passent à $8,500,000.
© Madame Cannelle Be.-ubé, 
qui sera conférencière à L’ACE, 
jeudi soir, à Saint-Yves, vient 
d’être nommée pour deux ans 
membre du Conseil Canadien des 
Consommateur-.
© Rimouski a reçu une plaque 
commémorative du Club Auto­
mobile de Québec pour 1967 
ayant participé au programme 
de protection du piéton.
© L’édition rie novembre du 
Centre Saint-Germain devrait 
rallier tous les suffrages par sa 
tenue impeccable, le dynamisme 
et l’actualité des sujets traités.
•  A la recherche de Dieu dans 
la chanson est une télémission 
de CJBR-TV qui passera vendre­
di soir, à 19 heures, sur votre 
petit écran.

G

U ri Conseil régional de 
travail dans le SSL Le studio Blandin est ouvert la semaine 

de 9 heures a.m. à 6 heures p.m. 
le vendredi jusqu'à 9 heures 30.

SERA OUVERT LE SAMEDI 
A COMPTER DU 16 NOVEMBRE

Un conseil de travail, le vingt-sixième de la provin­
ce de Québec, a été fondé dans le Bas Saint-Laurent, en 
fin de semaine, lors d'une importante réunion syndicale 
à  Rimouski. Un représentant syndical du CTC, M. Mau­
rice Hébert, a exposé les avantages d’un Conseil du tra ­
vail pour discuter des problèmes qui dépassent le niveau 
strict de la convention collective du travail. Cette fon­
dation d ’un conseil de travail, regroupant les quelques 
milliers de syndiqués affiliés à des unions internationales 
dans la région-pilote, consoliderait la Fédération des tra ­
vailleurs du Québec. M. Hébert a déclaré que cet orga­
nisme se chargerait de représenter les travailleurs affi­
liés au sein du Conseil régional de développement (CRD). 
Ce qui donnerait enfin droit au chapitre des décisions à 
prendre dans l’aménagement, par une présence dans les 
organismes de consultation en place, ce que le syndicats, 
individuellement, ne peuvent faire.

Sfaidio Blondais
Nouvau bas prix KODACOLOR couleur 

8 poses $2.98 - 12 poses $3.25, développement
RIMOUSKI1 02 est, St-Germaln Tel. 723-6642

Élection du premier 
exécutif national du SPM

Avis im p o rtan t
Après l’acceptation de la char­

te et des règlements généraux 
du Service National de Prépara­
tion au mariage, en vue de l'in­
corporation, le Conseil Notional

du SPM, à une réunion tenue à 
Montréal, les 19 et 20 octobre, 
à laquelle assitaient M. et Mme 
Alain Rioux, de Rimouski, a 
choisi son premier Comité Exé­
cutif. Il est formé de sept mem­
bres : M Gérard Payette, du dio­
cèse de Hull, président ; Suzan­
ne Doucet, du diocèse de Trois- 
Rivières, vice-présidente; M. 
Paul Bazinet, o.m.i., (également 
du comité d’animation), aumô­
nier : Albert Chiasson, de Ba­
thurst, Madeleine Bisson, de 
Montréal, directeurs, et le secré­
taire exécutif à choisir incessam­
ment.

Simpsons-Sears
48 est, St-Germain

GÉRARD LA B R E
ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION avise ses clients qu'il y aura des téléphones en 

service le mercredi après-midi ci compter du 
20 novembre jusqu'au 18 décembre inclusi­
vement.

TERRAINS A :
Ste-Agnès - St-Pie-X - Notre-Dame-du-Sacré-Coeur

3, rue LeBel
POUR ETRE BIEN A L'ABRI HABITEZ UNE MAISON LABRIE

723-5208RIMOUSKI

Furent désignés au premier 
Comité de nominations, pour as­
surer la présence d'au moins un 
candidat pour chaque poste va­
cant lors de l’élection annuelle : 
Jacques Fortier, prêtre, du dio­
cèse de Mont-Laurier, Pierre Lc- 
chasscur, du diocèse de Trois- 
Rivièrc, Alain Rioux, du diocèse 
de Rimouski.

— SPECIALISTE DE LA VUE ! | § § g g g g l i S I
V

N.B.
mercredi.

Lci porte sera fermée à  com pter d e  midi, le 
Seules les com m andes té léphon iques  se ­

ront acceptées. Nous vous invitons ci p rendre  a v a n ­
tag e  de  ce service.

Dr Claude Leclerc, O .D .
OPTOMETRISTE

VERRES DE CONTACT

C'est la Ville de Rimouski qui 
accueillera les congressistes du 
SPM à l’été 1969.

724-4350116 ouest, St-Germain RIMOUSKI
Edifice VVoolworth-Dominion
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de Chasse et Pêche
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-  r,-vÏJ • C ’es t le  d im a n c h e  17 n o v e m ­
b re , q u 'a u ra  lie u  à l ’ H ô te l M a ­
n o ir  N o rm a n d ie  de  R im o u s k i-  
E s t, la  so iré e  s o c ia le  a n n u e lle .
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F: ■Si------- -  $E lle  d é b u te ra  p a r  u n  s o u p e r 
c a n a d ie n  q u i se ra  s e n d  v e rs  7 : 
00 p .m . Ce s o u p e r sera  s u iv i  de 
la  d is t r ib u t io n  des tro p h é e s  de 
cha sse  e t de p ê c h e  e t de la  p r o ­
je c t io n  de q u e lq u e s  n o u v e a u x  
f i lm s  i l lu s t r a n t  les s p o r ts  q u i 
n o u s  in té re s s e n t. II y  a u ra  e n ­
s u ite  danse.
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i L ’a d im s s io n  p o u r  le  s o u p e r e t 
la  v e il lé e  a é té  f ix é e  û .$2.00 p a r 
p e rs o n n e  e t les c a r te s  d 'a d m is ­
s io n  s e ro n t ve n d u e s  à la  p o r te . 
N e  m a n q u e z  pa s  c e tte  b e lle  o c ­
c a s io n  de v o u s  d é la s s e r t o u t  en 
re n c o n t ra n t  des a m is  q u i v o u s  
ra c o n te ro n t  l 'h is to i r e  d e  la  g ro s ­
se t r u i t e  m a n q u é e  ou  d u  g ro s  
“ b u c k ”  im m o r te l.

y
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M . J U L IE N  T H U O T
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L 'A s s o c ia t io n  des c o m p a g n ie s  
de  té lé p h o n e  in d é p e n d a n te s  d u  
C a n a d a  d é c e rn a it ,  lo rs  d e  so n  
ré c e n t c o n g rè s  a n n u e l à T o ro n to ,  
le  t i t r e  d 'H o m m e  de l'a n n é e  d a n s  
l ' in d u s t r ie  d u  té lé p h o n e  à M . 
J u lie n  T h u o t ,  v ic e -p ré s id e n t,  
p la n i f ic a t io n  d u  re v e n u , d e  Q u é ­
b e c -T é lé p h o n e . B ie n  c o n n u  d a n s  
le  d o m a in e  des té lé c o m m u n ic a ­
t io n s  p o u r  son  d y n a m is m e  e t sa 
h a u te  c o m p é te n c e , M . T h u o t  
s’ e s t i l lu s t r é  à m a in te s  re p r is e s  
p a r  des in n o v a t io n s  q u i o n t  c o n ­
t r ib u é  a u  p ro g rè s  de  to u te  l ’ in ­
d u s t r ie  d u  té lé p h o n e . A d m in is ­
t r a te u r  a g ré é , i l  e s t d e p u is  b ie n ­
tô t  38 ans a u  s e rv ic e  de Q u é ­
b e c -T é lé p h o n e , la  p lu s  im p o r ta n ­
te  s o c ié té  de té lé c o m m u n ic a t io n s  
sen s  la  ju r id ic t io n  d u  Q u é b e c .

m
Débuts mondains au Bal militaire
A l ’occasion du bal annuel des Fusiliers du Saint-Laurent, cinq jeunes filles cie notre 
région faisaient leurs débuts dans le monde. N otre  photographe les a groupées, peu 
avant leur présentation au commandant. Ce sont, de gauche à droite, Mlles Lise La- 
forét, de M ont-Joli, Hélène Bergeron, de R im ouski, Monique Am iot, de Rimouski, De­
nise Otis, de Matane. Assise, M lle Anne Pelletier, de Cabane. On sait que cet événe­
ment mondain se déroula it au Manège m ilita ire  de Rimouski, le samedi 9 novembre, 
sous le patronage du Brigadier-Général Roland A. Reid, M.C., C.D., et de Mme Reid. 
Le président d'honneur é ta it l ’honorable Jules A. B rillan t, colonel honoraire des Fu­
siliers, accompagné de Mme B rillan t. Cent cinquante personnes ont participé à cette 
soirée de grand apparat, dont l ’hôte était le Lieutenant-Colonel Em ilien Am iot. A  DC, 
CD, et l'hôtesse Mme Am iot. ' (Photo R ita  Chevron)

E n p a s s a n t, i l  es t to u jo u rs  
te m p s  d 'e n re g is t re r  v i t r e  c h e ­
v r e u i l  s i v o u s  v o u le z  p a r t ic ip e r  
au c o n c o u rs  o rg a n is é  p a r  l ’as­
s o c ia t io n  V o u s  p o u v e z  v o u s  
p r o c u re r  la  fo rm u le  de  p a r t ic i ­
p a t io n  en v o u s  a d re s s a n t a u  se­
c ré ta ire .

N e  m a n q u e z  d o n c  pas de  v o u s  
re n d re  à ce s o u p e r e t à la  v e i l ­
lée . A m e n e z -y  v o t r e  é p o u se  ou 
v o t r e  p e t ite  a m ie , l 'u n e  e t  l ’a u ­
tre  m é r i te n t  u n  b o n n e  s o iré e
p o u r  c o m p e n s e r v o s  ab sences  

e t v o s  re to u rs  “ b re -rsi p ro lo n g é
d o u i l le ” .
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M e  G il le s  C a r le , a v o c a t p r a t iq u a n t  à M o n t - J o li  d e p u is  1(1 an s , a é té  a s s e rm e n té  c o m m e  ju g e  t ic  la  
C o u r  des S e ss io n s  à Q u é b e c , lo rs  d ’ u n e  c é ré m o n ie  q u i s’es t d é ro u lé e  a u  P a la is  de J u s t ic e  de R im o u s k i,  
le  7 n o v e m b re  d e rn ie r ,  p a r  le  Ju g e  A lb e r t  D u m o n  l ie r ,  ju g e  en c h e f de  la  C o u r  des S ess ions  rie  la  
P a ix . A s s is ta ie n t  à c e tte  c é ré m o n ie  : M M . les ju g e s  G .-E . B la n c h a rd  de la  c o u r  de  la  P a ix , le  ju g e  A r ­
th u r  G e n d re a u  d e  la  C o u r  S u p é r ie u re , le  b â to n n ie r  d u  B as S a in t - L a u r e n t ,  M e  B e r t r a n d  T re m b la y ,  e t 
de n o m b re u x  c o n frè re s  d u  n o u v e a u  ju g e , d 'a m is  et de  p a re n ts ,  d o n t sa m è re  e t sa fa m ille .

(P h o to  G a g n o n )
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K M. André Reid, b.a., v ien t d 'obten ir son diplôme d'ingé­

nieur et son baccalauréat ès-sciences appliquées en génie 
géologique de l ’Ecole Polytechnique de l ’Université de 
Montréal, tandis que son frè re  Georges, b.a., décrochait 
sa licence ès-sciences commerciales de l ’Ecole des Hau­
tes Etudes Commerciales de l'U niversité  de Montréal. 
Ils  avaient fa it leurs études classiques au Collège Jean- 
de-Brébeuf à M ontréal où ils reçurent leur baccalauréat 
os-arts. André et Georges Reid sont les fils  du docteur 
et de Mme Henri Reid, de M ont-Joli.
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Q u itta n c e  p a rtie lle  à 
La M eunerie de S'Est
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Pour fac ilite r la vente d'un te rra in  à VOTRE C H O IX  
TRANSPORT, pour $25,000. la V ille  de Rimouski, a ac­
cordé mainlevée partie lle  à La Meunerie de l ’Est, pour 
le même m ontant sur les biens de cette firm e industrie l­
le, qui a bénéficié d'un p rê t du Conseil Municipal à même 
le Fonds industrie l.

La Meunerie de l ’Est dut disposer dudit montant 
comme su it : $10,000. pour acqu itter une deuxième hy­
pothèque (H ector Dubc) et le solde de $15,000. à être 
déposé dans un compte spécial en fiducie pour être u ti­
lisé éventuellement en remboursement partie l du prêt con­
senti psr la V ille  en ve rtu  de la  Lo i du Fonds Industrie l.

Mm
Pas plus de 300 personnes au Café Musical des JMC
Ce qui suppose diligence de la part des intéressés pour se procurer la carte d ’entrée 

Café Musical, des Jeunesses Musicales de Rimouski, au M anoir Normandie, au soir 
du samedi 16 novembre, à 20 h. 30. Celte soirée exceptionnelle, offerte aux méloma­
nes de la région (des cartes sont en vente à M ont-Joli aussi) présentera la clavecinis­
te Louise Rioux-Théberge (à son propre clavecin), le flû tis te  Roger Cantin, tous deux 
professeurs à la Faculté de Musique de l ’U niversité  Laval, et le vio liste de gambe, 
I-Icrmel Bruneau. C’est la première in itia tive  du genre à Rimouski grâce à la vice- 
présidente des JM Mme Janine Côté. La carte  de $3.50 pour adulte et de $1.25 pour 
étudiant donne d ro it aussi au goûter.

au
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EDITORIAL
Comme au temps de Bonnie and Clyde !

Quel que fût le sujet pressenti pour l’é­
ditorial de cette semaine, comment ne pas 
lui substituer la “grande nouvelle” de l'heu­
re : l'alcool, l'alcoolisme, ceux qui en con­
somment, ceux qui en vendent et ceux .. . 
qui en transportent. Il faudrait sans doute 
ajouter, comme au beau temps de “Bon­
nie and Clyde”, ceux qui en font le com­
merce illicite, ceux qui le “contre-bandent”. . .

Qu’ils militent sous la bannière Lacor- 
daire (nous n’avons toutefois jamais com­
pris pourquoi Jean-Baptiste Henri, père La- 
cordaire, prêcheur de Notre-Dame au XIXe 
siècle, servait de patron . . .  antialcoolique) 
ou qu'ils se rangent sous l’étiquette des AA 
(Alcooliques anonymes), les abstinents font 
notre admiration. Ils ont d’ailleurs cent fois 
plus de courage et d’abnégation, en notre 
ère de buvons-à-tout-prix, buvons-en-tout- 
lieu, buvons-coûte-que-coûte . . . C’est ce que 
vient de confirmer la Semaine de la sobrié­
té, en permettant au grand public d'en con­
naître un peu plus sur les buts, les activités, 
les espoirs et, disons-le puisqu’aussi bien ce 
sont eux-mêmes qui le révèlent, les décep­
tions des apôtres de l’antialcoolisme. Les La- 
cordaire, pour ne parler que d'eux, étaient 
160,000 il y a dix ans : ils ne sont plus (!)

toutes les autorités provinciales et 
pales, la police et les corps publics.

Il a fallu rien de moins qu’un ministre 
de sexe féminin, en Angleterre, pour impo­
ser légalement l’ivressomètre. Nous en som­
mes, paraît-il, encore loin. Si loin que la 
preuve vient d’être faite, en notre “enivran­
te” province, que la collusion des hommes 
politiques en place, ou qui aspirent à l’être, 
des transporteurs publics et des contreban­
diers pouvait amener la plus frauduleuse 
entreprise de commerce d’alcool depuis le 
début, en juin dernier, de la grève à la R.A.Q.

que 80,000, au grand désespoir des militants. 
Nous ne nous affligeons pas autant qu’eux, 
nous souvenant qu’à l'époque des grandes 
croisades du Père Villeneuve, était Lacordaire 
n’importe qui, et pas seulement celui qui le 
DEVAIT, esclave des boissons enivrantes ou 
menacé de l’être par l’hérédité, l’environne­
ment ou le climat social. Que le mouvement 
soit maintenant composé de véritables mi­
litants, alcooliques guéris ou apôtres désin­
téressés, nous pensons que cela vaut mieux 
qu’une cohorte d’indifférents ou de “sui- 
veux” . . .

munici-

Mais il y a plus grave que les petites 
deceptions ou les reculs des mouvements al­
cooliques : il y a tous ceux qui sont à cent 
lieues de soupçonner leur état. Qui condui­
sent leur voiture, beau temps et surtout mau­
vais temps, après l'absorption de deux, trois 
et même quatre verres d'alcool ; trois, qua­
tre ou cinq verres de bière. Qui s’installent 
tranquillement au volant après le dîner bien 
arrosé ou la soirée tardive qui s’est natu­
rellement soldée par plusieurs consomma­
tions et le coup de l’étrier, une fine bien 
tassée. Voilà le véritable danger public ! Voi­
là qui devrait effrayer tous les gouvernants,

L’emblème de notre sacrée province, di- 
sons-le, devrait être le biberon ! L’entraîne­
ment à boire, le goût de lever le coude et, 
surtout, l’impossibilité de s’en passer, ne se­
rait-ce que pour quelques semaines, condui­
sent à tous les excès. Que ces excès condui­
sent aussi le gouvernement actuel jusqu’à 
quelques pas de sa perte, il s’en trouve pour le 
croire, aujourd'hui, et il s’en trouvera peut- 
être davantage au moment de voter, la pro­
chaine fois . . .  A moins que, selon notre tris­
te habitude, nous votions après-boire. . .  
Quel pays !

T . M .

l'oeil du U progrès
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et la croix poitrinaire contre la 
robe courte et profane. Je t’ai 
trouvé un lieutenant, vrai clai­
ron du Bien. Il a pour nom Gas­
ton et qu ittera  la Désunion N a­
tionale pour te servir de gazon 
nationaliste chrétien à l’Assem­
blée Législative. Le ridicule ne 
te tuera pas. Dans ton cas c'est 
déjà fait. Reprends le geste du 
sem eur mais rem place le grain 
de blé par le grain de sel. Res­
suscite les tabous et chante l'é­
poque où le Québec bâtissait des 
croix de chemin plu tô t que son 
avenir. Prie pour pris, j’y m et­
trai le prix et je ferai ouvrir les 
porte-feuilles sur ton passage.

Frères bien sonnés, voilà le 
message que j'ai reçu. Humble­
ment, je me déclare votre chef 
derechef. E t vous le savez : Fléo 
ne peut pas vous trom per. Il est 
beaucoup trop mêlé à la télé !

Voici enfin quq votre humble 
serviteur Fléo Trem blay, de sou­
che et de couche très catholico- 
socialistico-pratiquantes, lève le 
bras et élève la voix pour son­
ner l’heure des retrouvailles dans 
la Belle Province Mon message 
transpiré veu t être  entendu des 
âm es délicates, des coeurs purs, 
des santés m alingres et des es­
prits tim orés. Car je suis celui 
qui est contre toute tache !

Je ne vous dirai pas que le 
Ciel m'envoie. La gueuse de Gil- 
berte Côté-Mercier a joué dans 
mes talles. Mais je n’ai pas rêvé. 
L’au tre nuit, j’ai cru entendre 
des voix qui ne venaient pas 
d’en bas mais bien d’enhaut. Elles 
re  disaient : “Fléo, lève-toi et 
attaque les Bertrand, Lesage, Lé­
vesque et autres. Défonce le m i­
nistère de l’Education, les m au­
dits technocrates, les prêtres 
trop modernes et les religieuses 
qui ont troqué la jupe longue
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*  Un départ qui sera regret­
t é . . .  celui de l'im présario Jean- 
Yves Banville qui qu itte  notre 
ville pour en tre r au  ministère 
des Affaires Culturelles . . .
*  Nos meilleurs voeux à Do­
nate Lavoie qui célébrait la se ­
maine dernière son anniversaire 
de naissance . . .
*  Incidemment, Eisa Jacob au ­
ra 25 ans et plus le 1er décem ­
bre . . .
*  Pour la prem ière fois en de­
hors de M ontréal . . . les proprié­
taires de salles de cinéma et la 
presse de la rive sud et de la 
Côte Nord seron t invités à une 
im portante projection des g ran­
des prim eurs ciném atographiques 
suivie d ’une réception le 25 no­
vem bre à R im ousk i. . .
*  La sym pathique Bernadette 
Trem blay a rem porté le gros 
lot de $960.00 au bingo hebdo­
m adaire de la salle Saint-Robert.
*  Le ciel a de ces em porte­
m ents . . .  dim anche dernier, l'or­
ganiste de l’église de N azareth 
a “poussé” . . . Love is blue au 
début de la messe . .  .
*  Un au tre  nem rod chanceux . . 
Romuald Fournier de Nazareth 
qui a aba ttu  un superbe “buck" 
dans les lim ites du club Landry.

J—m Le cinquantièm e anniversaire de l’Armistice, qui mit fin au premier conflit mondial (1914-1918) était 
célébré à Rimouski le 10 novembre par la traditionnelle cérémonie au cénotaphe, place des Vétérans. 
Sous la flèche élancée de la cathédrale Saint-Germain, devant “ le soldat inconnu ”, les vétérans des 
deux dernières guerres sont ici groupés, pendant que la fanfare de Rimouski exécute le “ last post’’ . . .  
Des couronnes furent déposées par les principaux organismes représentatifs de notre ville pendant 
qu’un défilé avait am ené jusqu’au lieu de la cérémonie cadets des trois Armes et bataillon des Fu­
siliers du Saint-Laurent.et

(Photo Rita Chevron)

*  Le club Richelieu de Rimous­
ki ajoutera le m ouvem ent scout 
et Les Voltigeurs aux oeuvres 
qu'il aide déjà financièrem ent. ..
*  Pat Timmons a choisi une 
magnifique familiale Oldsmobilc 
1 9 6 9 ...
*  Meilleurs voeux de bonheur 
à notre ami André Lebel de La 
Laurcntiennc qui s ’est marié 
sam ed i. . .
★  François Ricaud est m ainte­
nant chez Léo Levesque . . .
★  Nous saluons avec plaisir de 
retour de Claude Boutin au ma­
gasin Talon Rimouski Limitée . . .
★  Un coup de m aître de la So­
ciété des Arts . . .  Laurent Ter- 
zieff et la troupe de la Comédie 
Française, dans RECHANGE, de 
Claudel à Rimouski en mars 
prochain . . .

entendu le progrès 
du golfe

aime dieu et 
va ton chemin

★  Notre palm arès de la chasse 
au chevreu il. . .  Charles-Edouard 
C h ab o t. . .  Roger R ousse l. . .  
Jean-Louis Côté . . .  Oscar Cham- 
b c rla n d . .  .
★  Gaétan Ouellet s ’est révélé 
un hôte parfa it lors de la ré­
ception m arquant l'inauguration 
de la discothèque psychédélique 
de l’Hôtel du Boulevard . . . com­
me hors-d’oeuvre, nous avons 
personnellem ent apprécié les 
danseuses Nadia et Thérèse . . .
★  Gérard Labonié agrandit 
son établissem ent, rue de la Ca­
thédrale . . .
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OPINIONS
L’opinion des enseignants sur le 

regroupement des Commissions Scolaiires
Depuis deux ans déjà, soit à 

l'automne 1966, la Fédération 
des Commissions scolaires du 
Québec amorçait son "Opéra­
tion-regroupement”__  On sait
que du 13 au 16 novembre se 
tient à Montréal le Congrès 
annuel de la Fédération des 
Commissions scolaires. Ce con­
grès marque l'échéance des o- 
pérations du regroupement des 
commissions scolaires élémen­
taires auxquelles on devait, au 
point de départ, donner des 
structures administratives fonc­
tionnelles et démocratiques.

Le regroupement est l’un des 
critères de base qui permet, se­
lon le Rapport Parent, d’assu­
rer à toute la population la qua­
lité et la diversité des services 
d’enseignement et d’éducation 
nécessaires au progrès des per­
sonnes et de la société. Or, nous 
savons que les commissions sco­
laires locales, les plus petites 
surtout, tenaient et tiennent en­
core à tout prix à conserver leur 
autonomie. Ces petites unités 
ne reculent devant rien pour 
pouvoir conserver leur statut, 
au nom de la démocratie et du 
droit des parents à l’administra­
tion scolaire.

Le ministère de l’Education et 
les enseignants veulent le re­
groupement. C’est la façon de 
l’envisager qui diffère. Alors 
que le gouvernement y mêle po­
litique provinciale et locale, les 
enseignants envisagent la situa­
tion avec un souci pédagogique. 
M. Raymond Lalibcrté, prési­
dent de la CEQ, faisait la décla­
ration suivante au Congrès de 
la F.C.S.C.Q., le 24 novembre 
1967 : “alors que vour recom­
mandez le choix d’un territoire 
juste assez grand pour permet­
tre l’engagement permanent 
d’un administrateur, nous prô­
nons à peu près le teritoire des 
régionales actuelles. Alors que 
vous proposez un regroupement 
volontaire, nous recommandons 
un action législative”.

La CEQ, dans son Mémoire 
annuel au gouvernement, fait les 
recommandations suivantes :

1— QUE les enseignements élé­
mentaires et secondaires relè- 
lèvent d'une même autorité ad­
ministrative.
2— QUE cette ou tori té adminis­
trative recouvre un territoire 
conforme au territoire des ré­
gionales actuelles.
3— QUE cette réforme s’effec­
tue par voie législative afin 
d’assurer aux nouvelles unités 
administratives, tout les pouvoirs 
nécessaires à l’exercice de leur 
autorité.
•1— QUE le gouvernement du 
Québec accompagne la réforme 
des structures administratives 
géérales de la création, par voie 
législative, du comité scolaire 
au niveau de chaque école.

Les commissions scolaires ré­
gionales étant mieux structurées 
et couvrant un territoire néces­
sairement plus vaste pourraient 
offrir des services plus variés. 
On obtiendrait ainsi une admi­
nistration spécialisée au lieu 
d’une régence chaotique et dé­
sordonnée, accompagnée sou­
vent de “politicaillerie” et de 
“chicanes de clochers”. Dans un 
complexe bien organisé, les é- 
lèvcs pourront profiter de tous 
les moyens matériels : appareils 
audio-visuels, bibliothèques, etc.
.. en plus de la présence de spé­
cialistes.

Deux ans après le lancement 
de l'Opération-Regroupement, 
nous retrouvons dans le terri­
toire de l’AEBSL, à l’élémentai­
re, un situation à peu près iden­
tique à celle du début. Certaines 
commissions scolaires emploient 
deux (2), trois (5), sept (7), huit 
(8) enseignants. Sur 27 commis­
sions scolaires, vingt-six (26) 
emploient 20 enseignants et 
moins de douze (12) emploient 
10 enseignants et moins. Nous 
avons même deux commissions 
scolaires locales qui n'ont pas 
d’enseignants, mais possèèdent 
et entretiennent des écoles. Y a- 
t-il lieu de parler de progrès? 
En 1967, sur le mêmes 27 com­
missions scolaires, vingt-cinq 
(25) employaient moins de vingt- 
cinq (25) enseignants dont quin­
ze (15) en employaient dix (10) 
et moins. On ne comptait qu’u­
ne commission scolaire sans en­
seignant. Il y a bien un effort 
valable de fait de la part de 
l’Association des Commissions 
scolaires de la Zone 1-B mais on 
se bute à des dificultés locales 
et à un esprit de clocher enco­
re très fort.

quand va-t-on procéder à une 
réelle organisation des cadres 
scolaires à l’élémentaire ?

Les enseignants veulent le re­
groupement pour les raisons 
suivantes : il faut placer les en­
seignants dans la possibilité de 
réaliser la réforme scolaire se­

lon le règlement no 1. Ils prô­
nent, par le fait même, la dis­
parition des petites unités afin 
d’assurer une meilleure organi­
sation des services techniques 
et pédagogiques de même qu’u­
ne administration éclairée, uni­
formisée et efficace. Financiè-

rcment et matériellement, les lo­
cales ne sont pas rentables et 
privent la population étudiante 
de bénéfices et d’une prépara­
tion qu’elle est en droit de re­
cevoir.
LE COMITE DES RELATIONS 
EXTERIEURES DE L’AEBSL.

Pourquoi un mécanicien bilingue 
dans un garage ri m ou s ko is?

Est-ce parce que Rimous- 
ki est la ville-soeur de 
West mount que le Garage 
Dionne Automobiles, entre­
prise canadienne-française, 
demande à la radio “un 
mécanicien bilingue de pré­
férence’’ ?

méricaines et canadiennes 
anglaises importantes pour 
que les gens de chez nous 
puissent travailler dans leur 
langue, une petite entrepri­
se locale et encouragée par 
les nôtres seulement veut 
donner la préférence à un 
bilingue. N'entendez pas 
par là que j’en veuille aux 
bilingues ; mais encoura­
geons d’abord nos gens qui

ont eu moins de chance. Je 
ne sache pas que les deux 
ou trois Anglais qui habi­
tent Rimouski ne soient pas 
capables de dire clitch ou 
brake dans un gavage ! Si 
tel est le cas, je leur paie un 
cours de mécanique chez 
BERLITZ.

Pendant que tous les or­
ganismes font campagne 
auprès des compagnies a-

M. Y. Pelletier
Hauterive,
le 5 novembre 1968.

Le Père Breault juge bien 
les jeunes Rimouskois

à l'attente du directeur, le Père 
Léandre Breault. accordant leurs 
coeurs au sien pour éblouir les 
auditoires les plus exigeants. 
Tenue impeccable, mobilité des 
visages versatilité à passer de 
chants polyphoniques religieux 
de la Renaissance aux pièces 
folkloriques et contemporaines 
depuis Arcadelt, Lejeune, Passe­
reau, Costeley à Jancquin et Las­
sus, traduisant la poésie des é- 
tats d'âmes, des sentiments et 
même des situations physiques 
avec le Chant des oiseaux de 
Jancquin et l'Echo de Lassus. 
Les commentaires du Père 
Breault constituaient un éclai­
rage direct sur la polyphonie.

le répertoire choisi et les com­
positeurs, qui n'a pas rompu le 
charme de pareille fête musica­
le servie a capella “sous les voû­
tes élancées et pures de cet im­
mense vaisseau" (la cathédrale).

Les Petits Chanteurs du Mont- 
Royal ont fait la joie des quel­
que 500 adultes qui sont allés 
les entendre à la cathédrale de 
Rimouski au soir du 5 novem­
bre. Ils avaient régalé plus de 
1000 jeunes des écoles de la 
Commission Scolaire, en mati­
née. Ils poursuivaient ainsi leur 
tournée canadienne sous les aus­
pices des Jeunesses Musicales du 
Canada.

Des critiques autorisés les ont 
vus avec des qualités indénia­
bles d’exécutants consciencieux 
des auteurs qu'ils interprètent, 
virtuoses par le talent et le tra­
vail. Nous? Des voix musica­
les et justes qui répondent bien

En quittant ses hôtes de l'é­
quipe directoriale des Jeunesses 
Musicales de Rimouski, le Pè­
re Breault, cet étonnant direc­
teur-magicien, loua la BONNE 
PRESENCE des jeunes en mati­
née : "Les jeunes Rimouskois 
sont prêts à entendre tous les 
genres de concerts. Ils ont fait 
preuve cet après-midi d'une é- 
ducation musicale sûre".

A. G.
A l'AFEAS 
de Sainte-Agnès Le Club des Journalistes 

nous félicite.
Mercredi le 20 novembre, à 8 

lires p.m. à la salle paroissiale 
de Sainte-Agnès, aura lieu la 
réunion mensuelle de VA F.E.
A.S.

Le conférencier invité sera M. 
François Raymond, qui traitera 
de :
YEUSE DE CULTURE".

Tous les membres sont cordia­
lement invités, ainsi que toutes 
celles qui veulent se joindre à 

pourront

•  e

"TELEVISION POURVO- Matanc, le 31 octobre 1968
Mademoiselle Lisette Morin, 
directrice.
Le Progrès du Golfe,
Rimouski, Québec 
Chère Lisette,

Lors de sa dernière assemblée, 
le Club des Journalistes du Bas 
St-Laurent - Gaspésic a voté à 
l'unanimité une résolution de 
félicitations à l'adresse de votre 
journal et de son équipe pour 
les prix que vous avez mérités 
dans les concours 1967 de l'As­
sociation des Hebdos. Des féli­
citations particulières vous sont 
adressées pour votre prix du 
meilleur éditorial.

Vous contribuez ainsi à faire 
la preuve, que les journaux de 
notre région peuvent soutenir a- 
vantageusesment la comparaison 
avec ceux d’ailleurs. D’ailleurs, 
vous y contribuez depuis assez 
longtemps puisque vous n’en

êtes pas à vos premiers prix ou 
à vos premières mentions.

Encore une fois, nos félici­
tations !
vous continuerez à prendre une 
part active aux activités de no­
tre organisme et que nous pour­
rons compter sur votre présen­
ce lors de la réunion qui aura

lieu tout probablement le 23 no­
vembre à Matane.

Bien à vous,
(signé)
Le Club des Journalistes 
du Bas St-Laurent-Gaspésie 
le président, Gilles Gagné

Devant une situation aussi dé­
sastreuse, les enseignants s’in­
terrogent : quand va-t-on cesser 
d'abreuver le public de belles 
paroles et de formules à la fois 

inacceptécs et

Nous espérons que

mouvement.notre
prendre leurs cartes qui seront 
encore en vente ce mois-ci. inopérantes et

Mlle Simone Richard,
pionnière des Ambulancières Si-Jean

Bravo à Mme Andrée Gauthier pour son inté­
ressant reportage dans “Le Progrès du Golfe" du 
2-1 octobre, page 1S, sur notre compatriote Mlle 
Simone Richard. Sincèrement, Mlle Richard men­
te notre admiration parce que son dévouement a 
été sans borne dans de nombreux mouvements so- 
sociaux outre celui des Ambulancières St-Jean ; el­
le a oeuvré dans tous les milieux de notre ville.

Mont-Joli Nouvelles

A  VENDRE
ACCESSOIRES ELECTRIQUES 

non réclamés

Réjean Gauvin Enr... te. •

réparation d ’appareils électriques.

Edition du 7 novembre 1968. 64 est, St-Germaîn RIMOUSKI 724-4042
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Courcy, époux de madame L i­
sette Thériault, de Saint-Paul 
do la Croix, où eurent lieu les 
obsèques.

Décès
On réclame des postes de secourisme 

routier dans la région No 3
A Québec, le 9 novembre, à 

l'âge île Cl ans, M. Siméon

Pour votre abonnem ent à
Une vingtaine d'officiers de 

l'Ordre de l'Ambulance Saint- 
Jean de la région rimouskoise 
(No 3) ont participé, en fin de 
semaine, à Montréal, au congrès 
provincial de ce mouvement, l.e 
commissaire régional, M. Florian 
Malenfant, a défendu devant la 
haute autorité de l'Ordre Saint- 
Jean et ses collègues de tout 
le Québec un mémoire signé 
par lui, ainsi que par le lieute­
nant Jos.Aimé Belzile. coordon­
nateur de l'Ambulance Saint- 
Jean et de la Sûreté Municipale

de Rimouski, M. Arthur Gau­
thier, directeur régional des Re­
lations publiques. Le document 
avait été présenté, la veille, par 
le lieutenant-colonel Jean Ber- 
thiaume, commissaire provincial, 
à l'honorable Yves Gabias, au 
terme de la signature d'une en­
tente signée entre la Protection 
Civile et l'Ordre Saint-Jean.

boration avec l'Ambulance Saint- 
Jean. : a) pour le secteur de la 
route 5 1 qui va jusqu'à Edmunds 
ton. sans service d'ambulance, 
avec poste à Rivière-du-Loup ou 
aux alentours ; b) aux Iles de la 
Madeleine, pour ses quelques 
12,700 insulaires sur un réseau 
routier de quelque ISS milles ; 
c) sur l'un des circuits de 
Route de la Gaspésie, 120 milles 
environ, entre New-Richmond et 
Sainte-Anne des Monts ; d) sur 
la route Matane-Amqui, sur une 
distance d'environ 40 milles, a- 
vec relais à Matane où il est fa­
cile d'obtenir les services d'am­
bulanciers chevronés.

Xe progrès 
du golfe

la
SIGNALEZ :

Le mémoire émanant de Ri­
mouski sollicite un service de 
secourisme routier de la Protec­
tion Civile du Québec, en colla-

$ 0 0

PAR ANNÉE
Rosaire Beaupré
723-3657

Adeptes du patinage de fantaisie
a.g.

Trente-huit garçons
et filles sont inscrits aux cours 
de patinage de fantaisie que 
dispensent, au Colisée, le diman­
che, midi. M. Montambeault et 
M lle Saint-Hilaire de Québec. 
C’est la deuxième année que cet­
te discipline s'enseigne en no­
tre ville  sous les auspices des 
Compagnons de l'A rt, dont M. 
Albert Leclerc est le président.

jeunes,

Les supplements 
coûtent cher
sauf si ce sont
des“cadeaux 
delà maison

Il est possible, presque sûr. 
que la fin de l ’année académi­
que apporte au public un spec­
tacle sur glace par les jeunes 
Rimouskois et quelque- artistes 
de l'extérieur.

Elimination
de deux courbes
dangereuses

L'abjudication d'un contrat de 
$180,000 par le ministère de la 
Voirie à l’entrepreneur Réal 
Caissy, de Nouvelle, Bonaventu- 
re, permettra d’éliminer deux 
courbes dangereuses qui ont été 
la cause de nombreux accidents 
par le passé. On en profitera 
pour élargir ce tronçon routier 
qui n’offre actuellement dans le 
canton Mann et la municipali­
té d’Escuminac qui vingt pieds 
de pavage et deux pieds d'ac­
cotement. L'entretien de ce EG 
mille de la route 6 en sera d'au­
tant facilité durant l ’hiver. Les 
travaux de terrassement et de 
gravelage, qui ont débuté à pro­
ximité d'un pont construit en 
1965 sur la rivière Harrison se 
poursuivront jusqu'à décembre 
19G9. La nouvelle route sera 
couverte de béton bitumineux 
en 1970.

53

Comme ceux que vous offrent les 
Messageries du CN:
Des trains marchandises express qui relient 
tous les grands centres et dont les wagons 
sont chauffés au besoin.
Des containers qui se prêtent au transport 
rail-route et qui permettent de réduire 
les temps d'expédition.
Un réseau qui rejoint plus de destinations, 
dans toutes les provinces, qu’aucune autre 
compagnie de transport.
L'assurance que les colis de 10 tonnes seront 
livrés avec autant de soins que ceux de 10 livres. 
La possibilité de téléphoner aux Messageries 
aériennes et étrangères en composant 
le même numéro.
La satisfaction de savoir qu'un représentant 
est toujours là pour renseigner, conseiller, 
et aider de mille façons.
Tous ces avantages ne vous coûtent pas un sou. 
Ce sont des "cadeaux de la maison".
Pour la collecte des colis, composez

Pcidoue
Nouveau secrétaire. M. Marc- 

André Lavoie a été nommé se­
crétaire-trésorier de la Munici­
palité en remplacement de M. 
W ilfrid  Bérubé qui a quitté la 
paroisse pour aller passer l'h i­
ver chez son fils l'abbé Jean- 
Baptiste Bérubé, de Saint-God- 
dard Lejeune, au Témiscouata.

D’autre part, M. Amable Tur­
cotte est devenu président de 
la Caisse Populaire pour succé­
der à M. Bérubé.

Divers Mlle Jocelyne Pelle­
tier, qui fut victime, il y a quel­
ques semaines d'un accident 
d’automobile, a quitté l'hôpital 
pour son domicile mais son é- 
tat est toujours considéré com­
me grave.

Mme Amable Turcotte est re­
venue dans sa famille après a- 
vo ir été hospitalisée à Rimous-

9 K
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Mme François Bélar.d et Mme 
LU rie Gagnon (Mont-Joli), sont 
revenues d'un voyage à Mani- 
couagan où elles ont visité M. 
Lionel Lebeau, commis senior à 
l ’Hydro-Québcc.

M essageries C N
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A l’origine des conflits scolaires : le nombre 
pléthorique des petites Commissions scolaires

C’est en répondant aux journalistes, à l’issue de la 
Conférence de presse du 8 novembre, que le secré­
taire de la Corporation des Enseignants du Québec, 
en même temps l’un des négociateurs en poste de­
puis 187 jours, a émis cette opinion.

7 novembre, à laquelle assis­
taient près de 700 enseignants 
de la RSBSL, c’est-à-dire près 
de 80% de tous les syndiqués, 
on s’est entendu pour proposer 
un mode d’action, en vue du 
congrès exceptionnel qui se tien­
dra à Montréal, les 15 et !6 no­
vembre prochain.
1. supprimer des tâches de l ’en­

seignant tout ce qui n’est 
pas véritablement de son res­
sort, ce qui peut se traduire 
dans les faits par une grève 
du zèle, déjà commencée un 
peu partout

2. faire en sorte que les syndi­
cats puissent se prononcer li­
brement et complètement sur 
l’arbitrage suggéré par la 
CEQ, au congrès de Montréal

3. pouvoir enfin laisser agir le 
Code du travail.
L’alternative est la suivante :

ou le CEQ signe de force la con­
vention collective, et c’est l'état 
dictateur qui triomphe, ou l ’on 
opte à la CEQ pour les moyens 
de pression véritables : grève
tournante, grève perlée, etc.

la situation locale 
est à l ’image 

de la province 
M Fernand Laflamme, prési­

dent local, a confirmé que les 
700 enseignants présents, après 
un sondage sérieux effectué dans 
chacune des unités syndicales, 
s’étaient prononcés, sur les mo­
des d’action proposés par le né­
gociateur, de la façon suivante : 
© 96.7% sont d’accord pour

que l'offre patronale soit re­
jetée

9  98% demandent l ’arbitrage
comme moyen véritable de 
résoudre le problème, et se 
conformeront à la décision 
arbitrale le cas échéant 

9 94% sont en faveur de la
grève tournante ou de 
moyens de pression identi­
ques.

Mme Thérèse Fréchette, au 
nom de la Fédération, c’est-à- 
dire des enseignants de la Ré­
gionale Scolaire du Bas Saint- 
Laurent, de la Régionale des 
Monts, et de la Régionale de 
Matapédia, a confirmé que les 
syndiqués dont elle assume la 
responsabilité ont voté dans des 
proportions sensiblement les mê­
mes, et que les deux assemblées 
ont abouti à des résultats pres­
que identiques à ceux de l ’assem­
blée de Rimouski.

En conclusion de cette séance 
d'information, très complète, 
qu’accordaient M. Thibodeau, 
MM. Laflamme, de Rimouski,

Rodrigue Emond et Mme Thérè­
se Fréchette, de Mont-Joli, on 
peut dire que les enseignants de 
la vaste région gaspésienne sont 
d’accord pour que le droit à l ’E­
ducation de qualité l ’emporte sur 
le laisser aller et l ’imprécision.

“ L ’éveil des parents, depuis 
quelques mois, est fort encoura­
geant, nous a dit, en terminant, 
M. Thibodeau. Nous pensons que 
la contestation, au niveau des 
CEGEPs, a aidé les parents à 
prendre conscience des problè­
mes qui se posent également, 
avec autant sinon plus d’acuité, 
aux niveaux élémentaire et se­
condaire.

“ L’une de nos priorités, avait- 
il déclaré précédemment, le dé­
sir de la Consultation et de la 
participation des enseignants, 
dans l ’élaboration des politiques 
scolaires au plan pédagogique, 
serait depuis longtemps acquise 
si nous n’avions pas à nous bu­
ter, à l'échelle régionale comme 
à l ’échelle provinciale, aux pe­
tites unités scolaires".

En rappelant que le Rapport 
Parent avait été catégorique là- 
dessus, ne se contentant pas de 
souhaiter le regroupement des 
Commissions scolaires, mais bien 
leur abolition pure et simple, M 
Thibodeau a soutenu qu’il n’y 
aurait rien de véritablement ac­
quis, dans la grande réforme 
scolaire québécoise, tant que ces 
petites commissions scolaires 
n’auront pas disparu, cédant la 
place aux grandes unités régio­
nales, capables d’élaborer des po­
litiques scolaires cohérentes et 
semblables, d’une région à l ’au­
tre.

près seize mois les négociations 
en étaient presque au même 
point. Seul le chapitre de la 
Consultation et de la participa­
tion a progressé jusqu’à 50% de 
succès, auprès de la partie pa­
tronale. Pour tout le reste, rien 
d’acquis, les salaires n'étant pas 
en cause, les deux parties s’é­
tant mises d'accord, avec l’Etat, 
sur un compromis.

mode d’action que l’on 
propose aux Syndiqués 

Au cours de l ’assemblée qui 
s'est tenue à Rimouski, le jeudi

UTILISEZ AU MAXIMUM LA PUISSANCE DE VOTRE SCIE!

a a
a Dla genèse des 

négociations i-t S
L A  C H A I N E'® 70,000 membres sont con­

cernés par le renouvellement 
de la convention collective, 
au niveau provincial
© 43 assemblées seront te­
nues, dans toutes les régions 
pour évaluer la situation des 
négociations
© celles-ci sont en cours de­
puis le 17 juillet 1967 
9  875 conventions collecti­
ves arrivent à échéance

A  S C I E  DES EXPERTS
Si vous employez votre scie  peur 
fa ire  de l'argent, faites-en davantage 
en u tilisan t la chaîne Sabre durable 
et résistante.
Disponib le  chez les marchands à 
travers le Canada.

ZzimÊ

la grande charte 
de renseignement. .  .

“ Quand le bill 25 a été promul­
gué, a d it encore M. Thibodeau, 
on a parlé du droit de l'enfant 
à l'éducation. Nous ajoutons, 
nous, au moment de négocier à 
l'échelle provinciale, le droit de 
l ’enfant . . .  à une éducation de 
qualité.”

C’est dans ce but qu'un docu­
ment important, donnant à tous 
les enseignants du Québec l’état 
actuel des négociations, après 
plus de seize mois de travail in­
tensif de la part de la CEQ, a 
été remis à la presse locale et 
rimouskoise.

Cette brochure a coûté fo rt 
cher aux enseignants du Québec 
et ceux-ci sont conscients qu'elle 
représente le premier effort d’im­
portance jamais tenté chez nous 
pour “ informer" complètement et 
démocratiquement les membres 
d'un syndicat aussi important 
que celui des instituteurs et des 
institutrices.

“ Ce que nous voulons obtenir, 
s'est écrié le négociateur, c’est 
une grande charte de l ’enseigne­
ment, basée sur des priorités que 
nous jugeons essentielles dans 
notre profession ”
•  consultation et participation 
des enseignants à l ’élaboration 
et à la mise en oeuvre des poli­
tiques d’éducation, au domaine 
pédagogique : choix des manuels, 
méthodes d’enseignement, etc.
@ sécurité d'emploi. Posséder 
véritablement ce minimum qui 
n’est jamais refusé à tous les 
autres corps professionnels de 
notre province.
@ rémunération et classifica­
tion équitable des enseignants. 
Le premier point est acquis, le 
second est beaucoup plus d iffi­
cile à établir, les membres de la 
CEQ se jugeant “ déclassés”  vé­
ritablement, selon les normes 
gouvernementales, après cinq ou 
dix ans de service professionnel, 
sans que l ’expérience entre en 
ligne de compte
9 perfectionnement des maî­
tres, priorité jugée la plus im­
portante par tous les enseignants 
du Québec
O conditions de travail, enfin, 
pour que l ’Education remplisse 
véritablement son rôle après de 
tous les enfants du Québec.

seize mois tic labeur 
et (le piétinement

Brossant le tableau de la si­
tuation, au niveau provincial, M- 
Julien Thibodeau a affirmé qu'a-

SF-3

LES SCIES SABRE SE VENDENT DANS LA REGION PAR

M arché Gaspésia
Enr.

312, Cathédrale

Rimouski Chain
Saw Reg'd

333, ave de la Cathédrale 

723-5132

® les négociateurs se sont 
séparés une première fois à 
la fin de 1967. Le 21 décem­
bre, présentation des dcninn- Rimouski, Oué. Rimouski, Qué. 723-2543
des
@ véritables négociations re­
prises en février 1968. Réu­
nions hebdomadaires depuis, 
c’est-à-dire de trois à quatre 
fois par semaine
® résultats à peu près nuis.

A déodaf Gagnon
ST-DONAT

Rosario C ôté
ST-FABIEN

Cté Rimouski Clé Rimouski739-4353 Té!. 56
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Cet automne plus que jamais, les manteaux ne font plus cavaliers 
seuls. Ils font équipe avec la robe, suivant l ’heure ou le caprice 
du couturier. Tous obéissent à une certaine tendance : ligne droite 
légèrement appuyée à la taille. Tous les manteaux ont un petit 
air jeune qui leur va très bien. Ils arborent soit des cols plats 
ou des cols qui caressent le cou et des double boutonnages, au 
devant. Ils sont coupés avec une étonnante recherche dans les

fflSsus qui ne se contentent pas de céder à la facilité et à la ten­
tation des couleurs. Au contraire ils tamisent ces couleurs qui 
nous ont éblouis au cours des dernières saisons et les font pres­
que oublier par le jeu savant des coutures, poches et empièce­
ments luxueusement garnis de fourrure. Lors du dernier défilé 
de mode de la maison TALON RIMOUSKI à la Télévision, nous 
avons vu tous les tyles de l ’heure présente.

• ~v-' _
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dans le hockeyDébut des activités
La Ligue In term édia ire  Régio­

na le inaugura it sa saison avec
deux joutes dim anche soir.

A u  Colisée le Boulevard de R i­
m ouski a va incu le R ivière-du-
Loup par 10 à 5. G uy Harrisson
et Ju lien  Dresden ont marqué
deux fo is chacun pour les va in ­
queurs tandis que Pierre Lé tour-
neau et G illes Bouchard en fa i­
saient au tan t pour les v is iteurs.
Les autres com pteurs de la  pa r­
t ie  fu re n t Jeannot Gagné, Jean
S t-Lau rcn t. Rosaire Rousseau.
Y von  Côté, Réal Beaupré et
C laude B risse n pour les gagnants
e t Yves Roussel pour les per­

dants.
Pendant ce temps à T ro is-

Pistoles dans une rencon tre  c o r­
sée au possible les Carabins du
CEGEP Pint em porté de justesse
pa r 6 ù 5 en supplém enta ire  con­
tre  le Com biné de St-Fabicn-
Tro is-P isto les du gé ran t Denis
V a illa n co u rt. Jean-P ierre Salo­
mon et C laude G au th ie r on t été
les a rtisans de cette v ic to ire  des
Carabins. P a trick  B lais, René
M erc ie r, Jean-Guy P illion , A ub in
Jenniss, Jean-Eudes Bélanger,
Patrice Théberge et Noël C har­
ron fu re n t les autres com pteurs
de la pa rtie .
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J o h n  Z a u h a v , D ire c te u r  des L o is irs ,
re  p a r t ie  d im a n c h e  s o ir  . .  .

p ro cè d e  à la  m ise  a u  je u  lo rs  de  la  p re m ic -
( p h o to  Y o la n d e  C a ro n )

©Les ac iv ités  196S-69 de la L i­
gue de H ockey In te rm éd ia ire  Ré­
gionale on t été inaugurées o ff i­
c ie llem ent à R im ouski et à T ro is-
Pistoles.

A u  Colisée, dans la pa rtie  op ­
posant les Gobelets de l ’H ô te l du
B ou levard aux Frontenacs de Ri-
v iè re-du-Loup , John Zauhar, d i­
rec teu r des Lo is irs  de la  Cité
a fa it  la prem ière mise au jeu.
P arm i les in v ités  d’honneur, on
rem arqua it la présence de Ro­
land Lem ay, vice-président de
l ’A soc ia tio n  du Hockey A m ateur
du Quebec.

Dans la v ic to ire  de l ’H ô te l du
Boulevard, G uy Harrisson n'a pas
tardé à se fa ire  v a lo ir  en m ar­
quan t deux buts. I l  a de plus
fo u rn i une assistance. Julien
Dresdell s’est également signalé
en en fila n t deux buts, to u t en
ré co lta n t deux passes. P ierre Lé-
tourneau et G illes Bouchard m ar­
quèrent également deux buts
chacun pour les v is iteurs.

La pa rtie  fu t disputée à une
v ive  a llure . Les accrochages fu ­
ren t nom breux. C’est norm al,
les équipes en sont à leu r pre­
m ière partie. L 'o ffic ie l René Ber­
ger s’est v ra im en t m ontré  à la
hau teu r de la s itua tion  en in f l i ­
geant un to ta l de 16 punitions.
Des majeures à Guy Harrisson
e t J im  Langlo is, au cours de
l ’engagement in it ia l.  A  Guy Ban­
v il le  et R ichard  M ichaud dans
les dernières m inutes de la  ren­
contre. Ces derniers en sont ve­
nus aux coups et B anville  a p rou­
vé qu’ i l  n ’a pas fo id  aux yeux.
M ichaud fu t une pro ie fac ile  de­
van t les coups répétés de Ban­
v ille . R ésulta t :: “ une mise hors
de com bat” .

Dans l ’au tre  partie , A d rien  Cô­
té de Trois-P isto les, v ice-prési­
dent de la  L igue, a fa it  la  pre­
m ière mise au jeu o ffic ie lle .

Un bu t de P a trick  B la is a per­
m is aux Carabins du CEGF.P de
va incre  les Combinés de T ro is-

I'is to les et Saint-Fabien en sup­
plém entaire . Croyez-le ou non, les
joueurs de l ’in s tru c te u r Claude
T rem b lay  on t surm onté un d é fi­
c it  de 3 po in ts  dans les 5 der­
nières m inutes de jeu. Jean-Guy
F illio n  ava it n ive lé  le  pointage
m oins de 16 secondes avant la
f in  de la partie . Y von  Lavoie,
ancien cerbère du R im ouski-Cen-
tre  dans les années 62-63 p ro té ­
geait les file ts  des Carabins. I l  a
été fo r t  occupé pusqu’il  repous­
sa 36 rondelles. La pa rtie  fu t
rude et l 'o ff ic ie l Jean-Guy R ioux
imposa 21 punitions, don t des
majeures à Pat Théberge et Pa­
tr ic k  Blais, pour s’être battus.
S C'est tou te  une e xh ib ition
d’accrobatie  que nous a donnée
le cerbère Robert Duchesne,
dans les file ts  des Gobelets, d i­
manche soir, au Colisée. On se
souvient l'an  dernier, Duchesne
ava it décroché le t it re  de joueur
le plus u tile  dans la L igue de
Hockey de la Cité.
® Denis V a illa nco u rt de Saint-
Fabien, un m ordu du hockey,
succède à G érard Bellavance, au
poste de gérant de l ’équipe T ro is-
Pistoles.
© L ’in s tu c teu r Y von  Harrisson
des Gobelets a llignc tro is  joueurs
de la défunte équipe le R im ouski-
Est, dans les années 1960-61 et
62. Ces joueurs sont : Claude
Brisson, G uy B anv ille  et Guy
H arrisson.
0 A nd ré  G oulet, résidant m a in ­
tenant à R iv ière-dû,Loup, rechau-
sera ses patins et s’a lligne ra  pour
les Frontenacs, au cours des p ro ­
chaines parties. G ou let possède
beaucoup d’expérience et donne­
ra sûrem ent un coup de main.
® A u ta n t à Tro is-P isto les et
à R im ouski, les assistances n ’é­
ta ien t pas nombreuses. M ais les
spectateurs qu i ont assisté à ces
deux rencontres inaugura les en
on t certes eu pour le u r argent.
Roland Lem ay nous d isa it : “ L ’a­
ven ir de ce nouveau c irc u it est
très p rom etteur” .
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L e  D r  L a m o n ta g n e  s o ig n e  un  jo u e u r  d u  B a ie -C o m e a u  - H a u te r iv c  . . .

© Les paroles de Roland Le-
m ay sont très encourageantes
pour les d irigean ts du c irc u it et
pour tou te la popu la tion  spo rti­
ve du Bas du Fleuve.
#  Prochaines parties : Jeudi le
14, T ro is-P isto les à R iv ièrc-du-
Loup. D im anche après-m id i le 17,
H ôte l du Boulevard à T ro is-P is­
toles et dans la soirée, au C o li­
sée, le R iv iè re -du -Loup  contre les
Carabins du CEGEP.

C’est l ’anniversaire de naissan­
ce de Raymond Joncas de Donna-
cona, ancien membre du Club
A u to  Sport de R im ouski, vendre­
di le 15 et a G ilbe rt Parent, p il-
lie r  de l ’équipe Sainte-Agnes à
la fas tba ll, lund i le 18 novembre.

Les 15, 16 et 17 novembre, le
m ix te - in v ita tio n
C lub de C u rlin g  de P r ic e . . .  Au
C lub de R im ouski, tou rn o i Cam­
ping &  Caravaning . . L ’ouvcrtu -

re des ac tiv ités  de la Ligue de
Hockey Juvénile, dim anche pro­
chain . . .

Nous déplorons le décès d’un
de nos grands spo rtifs  en la per­
sonne de M. Ernest Douce!. A
toute la fam ille , nos condoléan­
ces . . .L a ba tt", au

V o ilà  c’est tou t, bonne semai­
ne . . .

R EAL FOURNIER

VENTE avant NOËL
Le Paul-Hubert
conserve sa
suprématie

Deux rencontres éta ien t d ispu­
tées dim anche après-m idi dans la
Ligue Jun io r du Bas S t-Lauren t.

A M on t-Jo li les A ig lons de
Dan Janellc o n t b lanchi de R i­
m ouski J u n io r par 10 à 0. M ario
M a r t in  avec qua tre  buts e t G illes
G agnon avec un to u r du chapeau
fu re n t les éto iles de cette partie.

Pendant ce tem ps à T ro is-
P isto les les Bourgeois de Paul-
H u b e rt conserva it le u r suprém a­
tie  en rem p o rtan t une v ic to ire
de 4 à 2.

A  la  su ite  du re tra it  du  club
OTJ de P rice un  nouveau calen­
d r ie r  a été é ta b li lo rs d ’une réu­
n io n  lu nd i.

? .* /

% Diamants
Cadeaux
Horloges

*  Joncs
!’: Poterie

Verrerie

Amaui en tête
Les A s d 'A m qu i o n t b lanchi

les T igres de C am pbellton  par
8 à 0 dim anche après-m id i à A m -
qui. C am ille  Quel le t a com pté
deux buts. Avec un chacun :
Jean-Eudes Fourn ie r, Jean-M arie
Bouchard, Jacques Viens, A m ­
broise Leblanc, Rodrigue Leclerc
et Réjean M ichaud.

Dans l ’au tre  partie  le Dalhou-
sic a va incu  les Castors à M a-
tane pa r 4 à 2.

A u classem ent Am qu i et Dal-
housic tro is  points, Cam pbellton
2, et M atane aucun.

Les As d ’A m qu i jo u e ro n t deux
fo is  en f in  de semaine so it ven­
dredi à C am pbellton et dim anche
ils  recevron t la  v is ite  des Cas­
tors de M atane.

''' Sets de vaisselle Bagues
Coffres bijoux
Coutelleries
Articles cuir

''' Crayons, plumes
Bijoux, etc.

PLAN MISE DE COTE —  EMBALLAGE GRATIS
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Les Etoiles de B CH <9

Les Etoiles de Baic-Comcau- 
H auterive dirigées par un nou­
veau pilote, Clarence Dupuis, ont 
gâché les débuts des Feuilles 
d ’érable à domicile en rem por­
ta n t une belle victoire de 5 â 3 
dim anche après-midi en présence 
de 1,200 personnes au Colisée 
local. La mise au jeu a été 
faite par un grand sportif Alfred 
A. Lebel.

Après les deux prem ières pé­
riodes le pointage é ta it égal 2 à 
2. C’est une poussée de trois 
filets dans le dernier engagem ent 
qui a perm is aux visiteurs de 
rem porte r. Les Etoiles se sont 
m ontrés plus com batifs que les 
Rimouskois e t ont exploité la 
défensive p lu tô t lente de leurs 
rivaux pour com pter su r des 
échappées.

Jacques Fournier a dirigé l’a t ­
taque des gagnants avec deux 
buts. Les au tres furent réussis 
par Julien Gagné, Bernard De 
Coste e t Léo Turcotte.

Lucien-Paul Beaulieu, Réjean 
Hamelin et Paul Bélanger furent 
les au teu rs des points pour Ri- 
mouski.

L 'arbitre Robert Therriault a 
décerné sept punitions dont six 
aux Rimouskois.

Jacques Fournier, Allan Four­
nier et Julien Gagné se sont si­
gnalés pour les Etoires tandis 
que Marcel Pelletier e t Jean- 
Claude Lepage s ’avéraient les 
m eilleurs pour les Feuilles d ’E- 
rablc.

Le Mini-Rallye
es? un franc succès

Dimanche se déroulait le Mini- 
Rallye du Club Auto Sport de 
Rimouski. L’événem ent peut ê- 
tre  considéré comme un succès

\ car 33 voitures ont pris le d ép art 
e t 31 ont term iné l’épreuve. 75% 
des participants en étaient à 
leurs prem ières arm es dans le 
rallye. Voici les 3 prem iers g a ­
gnants de chaque classes. 
VLASSE EXPERTS

X.
)

* t erW!
Pénalité 

I. Jean Rochelcau e t M arcel 
T herriault VOLVO

'U. £
S3

4 points 
2. G aétan T urco tte  et A ndré 

Caron VIVA

Au classem ent de la Ligue de 
l’Est les trois équipes soit Rept­
iles, Baic-Comcau-IIautcrive et 
Rimouski ont une fiche identi­
que d ’une victoire e t  une défaite.

ip'
7 points

Yvette P lante e t Lise T her­
riault VOLKS 
CLASSE NOVICES

% ; 'mRM# 7 points* m gH SSgg
L / ; 1. Nicole Bérubé et Elphège 

7 points
2. Pierre Boucher et Claude 

Doucet VOLKS

Deux parties seront disputées 
en fin de semaine. Vendredi les 
Etoiles jouent à Sept-Iles e t di­
manche le Rimouski sera à Baie- 
Comeau.

m> Bérubé FIREBIRD
a b ? z S F 11 points 

3. France Levesque et M arius
12 points

Z. !«

:
j m  ; Guérette PONTIAC 

CLASSE MIXTE NOVICESa mC. P. ■ m i '»• .. V'— 1. France Levesque et M arius 
12 points

2. Jean-Louis Lebel et Diane 
15 points

3. Claire G uérette et Paul 
M ichaud VOLVO 
CLASSE FEMININE NOVICES

1. Lisa Jacob et D onate La­
voie A MX

BS!S3æ sr./  S G uérette PONTIAC«.-ass!
•fi I . Sim ard PLYMOUTH

i i ■' r ..7 / »

/
" , ' v 16 points

ùV T wg

/T  ; 16 points 
2. Carm en Amiot et Danielle 

Gauvin COOPER

■
!sr

i i 20 points. 
Vu la grande participation, le 

Club Auto Sport de Rimouski 
o rganisera pour samedi le 16 
novem bre un rallye de 100 milles

Z- A
. Ea&ia a r a g M W

— Il est certain que les à l’évidence que la venue 
étrangers, qui viennent de de Claude Picard, Alphon­
se joindre aux Etoiles de se Boudreault, Marc Du- 

Hauterive, four et de l’agressif Gau- 
dreau compense pour la 
perte de Dubois et Lamon- 

quipe mais nous croyons tagne et améliore même 
que les plus précieuses ac- cette formation déjà redou- 
quisitions sont encore des table . .  . 
joueurs de notre région . . .  
nous voulons parler de Ju ­
lien Gagné, Jacques F our­
nier et Allen F o u rn ie r . . .  
ce dernier est un très bon 
jeune cerbère qui a fait ses 
preuves avec M atane l'an 
passé . .  . quant à Julien Ga­
gné il est encore un sérieux 
candidat au championnat ... 
pour sa part, Jacques Four­
nier vient de H auterive et 
il représente à nos yeux 
l’homme capable d ’apporter 
cette note de combativité 
qui m anquait à  cette for­
mation . . .  nous croyons 
aussi que Léo Turcotte, an ­
cien porte-couleurs du Rept­
iles, aidera davantage la 
cause du clan de Katoo Du­
puis que pourront le faire 
les au tres nouveaux-venus 
qui sont considérés comme 
des importés ..  .

y--.
pour experts et novices.

L’o rganisateur M. Charlie Roy, 
rem ercie les participants et a s ­
sure que d ’au tres rallyes de ce 
genre seront p résentés dans un 
avenir rapproché. Nous rem er­
cions aussi le garage’ Mini-Meca- 
nik de Rimouski pour la com ­
m andite de cet événem ent.

I
T

Baie-Comeau 
contribuent largem ent à 
l’amélioration de cette é- ® Georges Bouchard dont les efforts soutenus en font 

un des joueurs les plus utiles aux Feuilles d ’E ra b le . . .
(photo Malenfant)

cer la serviette dans l'arè­
n e . . .  nous approuvons ce­
pendant son geste car il ne 
pouvait pas rivaliser ayant 
perdu trop de bons joueurs 
à cause de la limite d ’âge qui 
fut écourtée de six mois cet­
te année... il faudra mainte­
nant songer à renforcer le 
Rimouski Junior pour obte­
nir un bon équilibre . . .

Bas de Québec n ’est pas 
une sinécure . . .  c’est une 
lourde tâche que d'appoin­
ter tous les arbitres pour 
toutes les ligues régionales 
affiliées à la Q .A .H .A .. . .

groupement est sans doute 
de perm ettre à plusieurs de 
s’am user en pratiquant leur 
sport préféré et nous 
croyons qu’un peu de mo­
dération s'impose . . .  qu’on 
soit agressif mais qu’on a- 
gisse de façon à ne pas bles­
ser son adversaire . . .

— Même si Marcel Pelle­
tier a laissé passer cinq ron­
delles dimanche il a joué 
une très forte p a r t ie . . .  
Marcel a encore amélioré 
sa technique e t se couche 
beaucoup moins souvent et 
rap idem en t. . .  la force d'un 
cerbère est de dem eurer de­
bout . . .  il sera de nouveau 
le pilier des Feuilles d ’Era- 
ble . . .  l’an dernier, il fu t à 
notre avis le joueur le plus 
utile aux Rimouskois . . .

©

— Jean-Louis Trem blay, 
qui fait de l’excellent t r a ­
vail comme juge de lignes, 
nous apprenait dimanche 
que la blessure à une jam ­
be (ligam ent froissé) qui 
l’ennuyait depuis deux ans 
était complètement guérie 
et qu’il pouvait patiner 
beaucoup plus a isém en t. . .  
pour sa part René Berger 
se rem et d 'un assaut su r­
venu à l’aréna de Mont- 
Joli . . .

©

— Robert Therriault a 
donné une clinique aux a r ­
bitres de la région de Ri- 
vière-du-Loup samedi . . . 
Roland Lemay, qui était à 
Rimouski dimanche, l'ac­
compagnait . . .  on ne van­
tera  jam ais assez le dévoue­
ment de Therriault qui ai­
me le hockey comme pas 
un . . .  son poste de direc­
teur des arbitres pour le

— Les joueurs de la Li­
gue Interm édiaire vont cer­
tainement se bâtir un pu­
blic si on offre toujours au ­
tan t d’action que dans la 
partie de dimanche so ir . . .  
cependant, nous songions 
en voyant autant de rudes­
se qu'une blessure est si vi­
te  a rr iv é e . . .  le but de ce

e
— Sept-Iles en écrasant 

les Etoiles par 10 à 5 ven­
dredi soir a certainem ent 
réduit de quatre à cinq 
cents personnes l'assistance 
de d im anche. . .  les am a­
teurs croyaient que Baie- 
Comeau 
laient nous servir le même 
genre de spectacle que ceux 
de l'hiver dernier . . . tous 
savons m aintenant que ce 
sera d ifféren t. . .  les Etoiles 
ne représentent peut-être 
pas un groupe capable de 
faire la pluie et le beau 
temps mais il peut gagner 
à son tour et sera toujours 
difficile à vaincre . . .

Claude Pearson

13 I ,H auterivc al-
g y

e «i ap ie
— Le président Je rry  B. 

Connolly de Sept-Iles, avec 
qui nous nous sommes en­
tretenu brièvement avant 
la joute de dimanche, ne 
manque pas d’optimisme 
même si son groupement, ne 
compte que trois équipes : 

nous aurons du meilleur 
hockey que l’an passé car 
c’est un fait que les trois 
équipes sont plus fortes que 
l’hiver dernier” . . .  il est 
peut-être curieux d ’affirm er 
que Sept-IIes est plus puis­
sant mais il faut se rendre
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— Albert Dupont a cau­
sé une certaine surprise en 
re tiran t son équipe des 
rangs de la Ligue Junior 
du Bas St-Laurent car il 
n’a pas l’habitude de lan-
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M. Alfred A. Lebel, père de Gaston et Jean Lebel des Feuilles d ’Erable procède

(photo D. Malenfant)à la mise au jeu officielle . . .
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avec jeannine dubé - breton

L’ART DE LA COIFFURE %

<
Créer est son souci. Travailler est sa préoccupation.
Réussir est sa devise. Etre gentille et compréhensi­
ve. une ligne de vie. Mais elle est aussi une femme
d'affaires avertie, qui sait prendr ds viesques et assu­
mer ses responsabilités.

Madame Janine Dubé-Breton
avait son salon de coiffure à
l'âge de 1S ans. Après 14 ans
dt vie proefssior.nelle, cinq coif-
d leur s diplômés et quelques auxi­
liaires la secondent au Salon Ja ­
nine. fille est la seule Rimouskoi-
se qui est membre de l'Associa­
tion des Coiffeurs Créateurs Ca­
nadien . C 'est dire qu elle partici­
pa . u>: décisions et à l'o rien ta­
tion de la mode au sein du
•v uve re n t qui lance deux mo­
di I. ta r  an lors des conven-
ti n . . Plusieurs trophées ornent
I n des salons où l'ivoire et le
bl a élizabéthain, ses couleurs
fcvi rites, créent une am biance
de repos. Très féminine. Janine
e t une timide qui s'anim e en
c; u an t et dont le sourire est

M adam e Janine est l'une des
cinquante m em bres des Coiffeurs
C réateurs Canadiens du Québec,
dont six vivent à l'Est de la
capitale, soit à Rimouski. Mont-
Joli, M atane. Chandler. Baie-Co-
rneau et Sept-llcs. Une assem ­
blée les réunit une fois l'an
dans chacune des dites villes
baslaurentiennes pour échanger
idées, expériences et p réparer la
convention dans la métropole.

Janine ne s'inquiète pas de
l'audacieuse mais combien sé­
duisante coiffure Delta qui né­
cessite des cheveux plus longs
et aucun crêpage. "Une bonne
coupe et une perm anente à point
sont nécessaires. Et la postiche,
en cheveux hum ains, dépanne
drôlem ent bien, en toute occa­
sion d 'ailleurs. Tout comme la
perruque, un atout de plus dans
le jeu des femmes, pourvu qu 'el­
le soit de qualité et qu'on lui
accorde beaucoup d ’atten tion  •
dans l'entretien. De ligne trian ­
gulaire. la Delta s 'adap te  à tou ­
tes les personnalités." Mais à
condition, j'im agine, que l'ai tiste-
coiffcur s'en mêle !

!<

sécurisant pour l'entourage.
ne es: nue à la coiffure

comme d 'au tres  viennent à la
scèi.c ou à la chanson, par vo­
cation par goût, avec la d é ter­
mination d 'en faire une carrière
réussie. Un m étier qu'elle exer­
çait, tou te  petite fille, en jouant,
su r la tê te  de ses poupées, de
ses cam arades aussi. Son im a­
gination était déjà créatrice et
ses doigts très agiles. Récipients
de m étal, ficelles, bigoudis et
épingles je tés au rebut (que les
oncles Dechamplain, coiffeurs,
n 'utilisaient plus) lui m ettaient
le coeur en fête. "Là. j'appris
qu'on peut faire avec les che­
veux ce qu'un artis te  peut faire
avec des crayons, des pinceaux.
Et je n'ai pas changé d'idée.”

« V f# #5  V,
■

F
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La coiffure DELTA - création automnale des Coiffeurs
Créateurs canadiens, est ici réalisée par les artistcs-capil-
lairesd u SALON JANINE, de Rimouski.Andrée GAUTHIER

Une première boutique
à LA GRANDE PLACE

Cours de

new yorkaese
de Rimouski
psycologie

<

La firme J.-J. Newberry, de
New-York, nous apprend qu'elle
ouvrira sa prem ière boutique ca­
nadienne à la Gronde Place, cen­
tre commercial en voie de cons­
truction à Rimouski, en bordu­
re du boulevard René-Lepage.

Cette entreprise commerciale
possède vingt-et-un magasins à
travers les Etats-Unis. La bou­
tique Britts à Rimouski occu­
pera 44,100 pieds de plancher.
Elle offrira qualité et bas prix
dans les vêtem ents pour dames
et demoiselles.

Un bar-café ajoutera à l'agré­
ment de magasiner chez Britts.
C 'est M. M aurice M yrand, qui
assum era la gérance de la pre­
mière filiale canadienne de
Britts, qui pourrait accueillir ses
premières clientes dès mars
I960

Mme Françoise Mailhot-Bcau-
chemin, licenciée en psycholo­
gie de l'U niversité de Montréal,
membre de la Corporation des
Psychologues du Québec a bien
voulu accepter de collaborer à
la série de cours.

Son expérience de professeur,
tout autant que celle de mère
de famille contribueront, nous
en sommes assurés, à faciliter
une meilleure com préhension en
ire parents et adolescents.

C 'est donc avec plaisir que
l'Union des Familles convoque
ses membres et tous le éduca­
teurs à assister au deuxième
cours qui traitera du conflit Pè­
re-fils, Mère-fille, mardi, le 19

novem bre 1968, à 20 heures 30
précises, à la salle du Conseil
de l'Hôtel de Ville, rue de la Ca­
thédrale.

S
A l’AFEAS
de Sairtfr-Pie-X

M ercredi, le 20 novembre à
S hrs aura lieu l’assemblée m en­
suelle de l'AT.E.A.S. de Saint-
Pie X à la salle paroissiale. La
Société Canadienne du Cancer
com pte sur notre cercle pour
des cadeaux aux malades pour
les Fêtes. Toutes celles qui vou­
dront donner, s.v.p., apportez
vos colis à l'assemblée. Exclure
le-, bonbons et les cigarettes.

I t <

Coiffure sophistiquée, pourl eg rand soir, intitulée FEUIL­
LES D'AUTOMNE . . .
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Gagnante du concours de la Société d Horticulture
ffiæasmri

m , I

périence a prouvé qu’il est facile
FLEURS OU L’ECLAIRAGE AR­
TIFICIEL DES PLANTES.. L’ex-
de faire fleurir à profusion, du­
rant toute l’année, nombre de
plantes parmi les mieux connues.
A l’aide de diapositives, M. Le-
vac expliqua les principales éta­
pes de la croissance des plantes
et des fleurs, selon la méthode
de lumière et de chaleur con­
trôlées par éclairage artificiel.
Proclamation des gagnants
des jardinets

Cette conférence coïncidait a-
vec la remise de prix aux ado­
lescents des jardinets les plus re­
marquables de l’initiative prise,
cet été, par la Société d’Horti-
culture avec la collaboration
constante de l’agronome Denis
Poirier et du technicien agricole
Bertrand Dubé, pour conseiller
les jeunes et mener les récoltes
à maturité Dès l’été 1969, ces
jardinets, cultivés cet été sur la
ferme de la Fondation L.angevin,
seront implantés sur une plus
vaste échelle, au Parc Lepage,
partie nord, où la Ville collabo­
rera pour créer, avec la Socié­
té d’Horticulture de RLmouski,
une attraction nouvelle tout en
favorisant le goût des jeunes
garçons et filles pour la culture
de légumes et de fleurs. D'au-
tnat plus que le congrès provin­
cial amènera à Rimouski, l’été
prochain, des délégués des quel­
que SO Sociétés d'Horticulturc
du Québec.
Gilbert Michaud (fils de Georges)
se mérita le premier prix (SS).
Michel Rioux (Léopold), S3, et
Pierre Michaud, $3. Et ceux qui
se signalèrent par leurs assidui­
té et un travail persévérant, re­
çurent également un billet de
banque : Suzanne Fecteau (An­
dré), Bruno Beaulieu (Jean), Ca­
role Milot (Philippe), Jean et
Marc Saint-Laurent (jumeaux de

Gonzague), Pierre Langlois (Ber­
nard), Yvan Proulx (Auguste),
Diane Bérubé (Maurice) et Yves
Dion (Paul).
L’embellissement
des abords de maison

C’est madame Paul Côté, de
Sacré Coeur, qui a été procla­
mée la première gagnante pour
son vaste terrain embelli d’ar­
bustes, d’arbres, de fleurs selon
les normes fixées par les juges.
Elle se mérita un trophée et le
montant de $25 offert par la So­
ciété d’Horticulture. Elle conser­
va 98% des points. Les téléspec­
tateurs, à la télémission de fé­
vrier à Radio-Canada, auront le
plaisir de voir plusieurs séquen­
ces filmées sur la propriété Paul
Côté (extérieur), dans les jardins
de M. J.-A. Lévesque et du Mo­
tel St-Laurent (Floriant Malen­
fant) ainsi que dans les jardins
de Mme Jeanne d'Arc Beaulieu,
au troisième rang. Le deuxième
prix ($15) fut mérité par M. Lé­
vesque, qui conserva 97%.

Les premiers prix pour le con­
cours des boites à fleurs furent
attribués par le jury à mesda­
mes Germaine Tremblay et Es­
ther Langlois.

Quatre violettes africaines (en
pots), cultivées selon les princi­
pes énoncés par M. Levac, “à
la lumière artificielle” furent ga­
gnés par Mme Roland Racine,
Mlle Marie-Anna Poirier, Mme
Médard Dastous.

Un tournoi de curling, au soir
du 9 novembre, a réuni au Club
de Curling tous les membres de
la S.H.R. dont plus de soixante-
dix participèrent aux compéti­
tions. Les non-initiés reçurent
des leçons de curlers chevronnés
pour les rendre aptes à passer
des heures agréables en se li­
vrant à un nouveau sport pour
eux.

/.
.

MA #
-%MK
1: )M

:r)m #«V

ïggrfrs  1 1
U*- > J '

’fc.V-r « • .-’K ï Æ<T- %
d i i a t L * -  • ; ;> • • j j f  V

Lrfsr ' ^  j
.•v r S >*7iï! >..■**M ■’> VÜKi .* ; EEm

f‘VA'ü l * 'vfy'.-

Image d’un coin de parterre rimouskois (J.-A. Lévesque) qui a valu à son auteur
(Photo Rita Chevron)un deuxième prix de la S.H.R.

La Société d Horticulture de
Rimouski, dont le dynamisme se
maintient, par l'élargissement de
ses cadres (les membres actifs
dépassent les trois cents) et les
activités aussi variées que posi­
tives, n'a par terminé sa qua­
trième année d'existence qu elle
fait parler d'elle à travers le
Canada. Ce le sera bien davanta­

ge en février proihain lorsque
Radio-Canada télévisera une dé­
mission en couleurs sur les jar­
dins et parterres de Rimouski.

Avant qu’elle ne quitte Ri­
mouski pour assister au Conseil
Provincial de la Fédération des
Sociétés d’horticulture à l’Hôtel
Queen de Montréal, nous avons
rejoint par téléphone sa prési-

dente, madame Jean-Marc Trem­
blay, pour obtenir certains dé­
tails sur la dernière assemblée,
le métier nous ayant obligé à
couvrir un autre événement.

C’était à la salle amphithéâtre
de l’Ecole Langevin qui fit salle
comble. Le conférencier était le
spécialiste en culture sous lumiè­
re artificielle, M. Bernard Lcvac,
agronome de l’Hydro-Québec à
Victoriaville. Ses propos sur un
hobby qu’il pratique depuis nom­
bre d’années LE SOLEIL SUR
COMMANDE POUR LES

%
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dimanche soir de 7 h. à S h. 30.
L’on peut aussi adresser des do­
cuments à Case postale 75. Ri­
mouski ou encore communiquer
après souper, avec le secrétaire
J.-Gérard La com be, tél. 723-6853.
Rimouski.

Naturalistes adultesla
aux sciences naturelles, à nous
fournir de la documentation sur
la botanique, la biologie, ento­
mologie, zoologie, géologie, agro­
nomie, horticulture, mycologie,
ichtiologie ornithologie, taxider­
mie, astronomie, météorologie,
camping, musée . . .

Toutes les suggestions seront
appréciées pour établir un petit
centre de consultations en scien­
ces naturelles. Des responsables
de la Société des Naturalistes
seront à votre disposition, au
local 405 du Centre Civique, le

La Société des Naturalistes de
Rimouski fait présentement
cueillette des collections, des ar­
ticles documentaires, illustra­
tions sur la faune et la flore,
volumes ou brochures, qui con­
cernent tous les aspects des
sciences naturelles

Nous invitons le personnel en­
seignant de la région de Rimous­
ki. les anciens des CJN, les com­
missions scolaires, les responsa­
bles de musée, les fonctionnaires
provinciaux ou fédéraux et tou­
tes autres personnes s’adonnant

lumière
jaillira !
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Décès
A Rimouski, le 10 novembre,

à l’âge de 69 ans, Mademe Au-
r-lie Proulx, épouse de feu Al­
fred Deschênes, de Saint-Nar­
cisse.

A Amqui, le 7 novembre, à
l’âge de 83 ans, Madame Adelme
Primard (Alphonsine Picard).

m
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De ces mots, Jacques Brcl a déjà fait une chanson,
une chanson remplie d’espérance, ou tout au moins d un
grand vent d’espoir, une chanson que, pour ma part,
j ’aime bien entendre en novembre, une
et chaude pour ce mois que l’on appelle le
m orts”.

chanson pleine
"mois des

La mort, elle est triste, elle est froide, elle est “é-
pouvantable”. On a pour de la mort, la mort, c est le
m ot qu’il ne faut pas prononcer trop souvent, c est la
réalité redoutable à laquelle il ne faut pas penser.

Pourtant, si je suis chrétien, je n'ai pas le droit d être
triste devant la mort. Il est bien permis de pleurer de­
vant la perte d’un être cher, il est bien permis de re­
douter l’éventualité du passage final, mais il nest ja­
mais permis d’être triste devant la mort. Elle est trop
lourde de sens, elle porte trop d’espérance, elle est trop
remplie de promesses.

Parler de la sorte, n’est-ce pas adopter les mots les
plus contradictoires : c'est, là pourtant le langage de la
FOI, les apparences ne sont que paradoxe. . .

C’est que, parler de la mort, c’est aussi dire que
quelqu’un est mort, c'est dire que le CHRIST est mort
pour tous les hommes, par amour, c'est dire qu’il a vaincu
la mort, c'est dire que "la mort n’a plus sur lui aucun

7

Z

CE QUE LA FEMME VEUT LE%
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LUI OFFRE z mfi Oui ! Mesdames, une nouvelle mise
plis permanente, vous permettra

de garder vos cheveux souples pen­
dant des mois à venir.
Alors, mesdames, pour une nouvelle
coiffure ‘69 qui durera, c’est au Sa­
lon Vénus qu’on va. Un personnel
compétant vous offre leur services
qui sont garantie.
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/Z /pouvoir”.
Et la lumière jaillira alors, belle, transparente, une

lumière qui voit loin, la lumière de la sécurité, celle qui
sc présente corne le vrai signe du bonheur, de celui
qui nous appelons “vie éternelle”.

La mort nous fait pour, elle nous fera toujours un
peu peur, elle nous fera encore pleurer, mais 1 important
c’est le sens que le Christ lui a donné. Pour nous, c est
le sens de la vio qui devient le sens de notre mort !

Alors paraîtra dans le ciel le signe du
(Matthieu)

i J Z- 7SALON VENUS Vkah -—.

23, rue St-Pierre 723-5215
RIMOUSKI rés. 723-6818
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“Un jour ou l'autre, les enfants, manquant tie courage, se ven­
dent. C'est ce qui m’est arrivé. On se livre, par respect pour
les traditions, aux mêmes pachas à  qui les enfants tombés
avant soi se sont livrés. Qui sont ces potentats ? D'où leur
est arrivée leur investiture ? D'où vient que c'est à  eux et non
à d'autres que les têtes vidées, les poumons asphyxiés et les
coeurs flasques sont adressés ? Ils portent Crachin-Bouettc sur
une tribune, ils lui disent : Prends-toi pour un serpent à  plu­
mes et ils le prennent pour un serpent à plumes. Ils se grou­
pent par millions et ils disent à l'un des leurs : Prends-toi pour
notre lion. Ils lui font porter une crinière où chacun a planté
ses derniers cheveux et ils l'admirent comme s’il était un lion.

vec sa famille, habite un steamer
désaffecté au bord du Lac Oua-
reau. (Entre parenthèses, l’éditeur

osons le dire, puisque tel
est le cas — l'adaptateur français
du texte parle de la "Ouareau,
puisqu'il s’agit sans doute d'une
rivière, alors que chacun ici con­
naît d'abord "le lac " Ouareau.. .)
Sa mère, Ina Ssouvie la bien
nommée, boit jusqu'à rouler ivre
morte, jusqu'il fuir sa famille
pendant des mois et jusqu'à leur
revenir un jour en s’écriant :
“J'ai tellement marché, pédalé,
fait d’auto-stop que tout à coup
l'ouest est devenu l’est et l’est
l'ouest . Autres membres de la
famille : le frère, infirme et dé­
généré qui s’entraîne pour
course de fond et qui. se faisant,
ressemble, claudiquant de plus
belle, à Tou'ouse Lautrec à son
meilleur, nous dit la petite soeur.
Avec le beau-père hollandais
Van der Laine et une étrange
créature magicienne qui s’appel­
le Faire Faire Desmains, la nar­
ratrice de L’Océantuma aurait
amplement de quoi s'occuper, et
nous occuper également, nous le.
lecteurs. L'intérêt réside pourtant
dans l'amitié d'iode Ssouvie avec
Asie Azote, une petite fille dou­
ce de son âge, Finlandaise de
nationalité, et vivant dans un
manoir des environs avec une
théorie de frères, plus cruels les
une que les autres, qui la bat­
tent comme plâtre. “Chaque sor­
tie nocturne lui vaut une fessée,
avoue la petite Iode, fessée qui,
si elle était donnée à terre, l'a­
platirait ailleurs qu'aux pôles".
Cette amitié étonnante nous vaut
les meilleures page de L'Océantu-
me. La seule chaleur humaine
que je reconnaisse aux incrova-
b es personnages de Du charme,
c’est à l’amour des gosses le .
uns pour les autres qu'il se nr -
sure, amour absorbant, omnipré­
sent et cruellement exclusif.
Quant au style de l’écrivain ca­
nadien dont s'est si fortement
épris la très sérieuse maison Gal­
limard, c'est une trouvaille per­
pétuelle. si curieusement correc­
te, dans sa forme symtaxique,
qu’elle me remplit d'admiration
pour les rewriters-maison dont,
aujourd’hui, chaque éditeur un

peu exigeant doit retenir les ser­
vices.

On a toujours le goût, termi­
nant un livre de Réjean Du-
charme, de dresser un petit flo­
rilège des observations de l’au­
teur. Je cède aussi brièvement
que possible à la tentation, pour
L’Océantume.
<9 chacun ses aulx et les chèvre
de Monsieur Séguin s’évaderont
© je ne suis au service de per­
sonne. Ceux qui veulent être sui­
vis comme Jésus-Christ, qu’ils ne
viennent pas me voir s'ils ne
veulent pas perdre leur temps
O le ver solitaire faire rire . . .
Est-ce que le ver solitaire est
parfois, ne serait-ce qu'cxception-
nellement, mortel ?
S hier nous nous sentions las
et perdus comme les personna­
ges des romans d'aujourd'hui.
Aujourd’hui, nous sommes rapi­
des et fiers comme des mus­
tangs.

Nous pourrions continuer ainsi
longtemps rebroussant chemin à
travers les tortueuses avenues
de l’esprit inventif de Réjean
Ducharme. Il faut s'arrêter : fai-
sons-le avec lui, devant l'acéan.
“Il pue à s'en boucher le nez.
Il étend jusqu'à nos pieds une
nappe transparente pleine de
morceaux de poissons pourris
qu'il ravale aussitôt,
sommes. Soyons-y". C’est la con­
clusion de L'Océan turn 2 et, sans
doute aussi, dans une certaine
mesure qui n’est pas la même
pour lu lecteur et pour l'auteur,
la justification de ce titre étran­
ge. Comme on dit "L'Amertu­
me", avait un jour révélé Du­
charme en riant, pourquoi ne di­
rions-nous pas ‘‘L’Océantume” ?
Et pourquoi ne liriez-vous pas à
votre tour “L'Ocêantumc ?

Je ne vous ai après tout rien
révélé des aventures d'iode
Ssouvie et d'Asie Azote ? Ce
qu elles font toutes deux, le jour
et la nuit, comment elles se pro­
mènent du manoir au vieux stea­
mer, d'un pays à l’autre, par
l’imagination et les soins ensor­
celés de Faire Faire Desmains et
pourquoi, finalement, la petite
héroïne de la Ouareau aboutit
à cet océan triste, qui lui est
une frontière autant qu’une mu­
raille infranchissable ?

C'est un livre qui en vaut bien
d’autres. Et de plus c’est une
prose canadienne-française sa­
vamment améliorée, sans qu’elle
paraisse dénaturée, par les ar­
tistes grammaricn de “la France
notre mère”, de la France mère
des lettres et des arts, quoi
qu’en disent les incultes parti­
sans de notre jouai national.

FRANCION.
Un Volume, Gallimard éditeur,

Paris. En vente à Rimouski

BIEN MANGER ET MAIGRIR,
de Lucile Mercier, Cécile B. Gar-
ccau et Andrée Beaulieu, diété­
tistes. Un petit livre attendu par
tous ceux qu’inquiète leur ligne.
Un livre qui analyse tous les as­
pects de l’alimentation, basé sur
les habitudes alimentaires des
Québécois, un livre que le public
réclame depuis longtemps. A la
fois simple, clair et intelligent.
Préfacé par le Dr Maurice Verdy.
Aux Editions du Jour, en vente
dans toutes les librairies et kios­
ques de journaux.

2001, l’odyssée de l’espace, ro­
man de Arthur C. Clarke, d'après
un scénario de Stanley Kubrick
et Arthur C. Clarke. Traduit de
l’américain par Michel Demuth,
aux Editions Robert Laffont, Pa­
ris. Dans la collection “best-sel­
lers", un ouvrage pour les hom­
mes du XXle siècle. L’Univers,
semble-t-il n’a plus de secrets.
Délivrés de la pesanteurs, les
hommes le sillonnent à bord de
leurs vaisseaux spatiaux, en uti­
lisant comme relais des satellites
artificiels. Et pourtant, un phéno­
mène intrigue ces savants, ces
techniciens, ces astronautes de
l'an 2001. Quel est ce phénomè­
ne ? Le roman de Clarke le défi­
nit dans un roman qui est plus
que la science-fiction, qui est une
fantastique odyssée du siècle
prochain.

PRAGUE, LA REVOLUTION
ETRANGLEE (Janvier-août 19G8)
par Michel Salomon. Un témoin
de huit mois d’espoir raconte et
explique. Dans
“L’HISTOIRE QUE NOUS VI­
VONS”, un livre vivant, animé,
passionné (et passionnant), qui
fait réellement "participer" le
lecteur au printemps qui n'au­
ra duré qu'un seul été. Aux Edi­
tions Robert Laffont, Paris.

HISTOIRE 1535-1008. Par la
formidable équipe de Boréal Ex­
presse, une synthèse d’histoire à
partir du célèbre ouvrage de Far­
ley et Lamarche, publié en 1034.
“Trop de choses ont changé au
Québec depuis 35 ans, écrivent
les rédacteurs, les perspectives
ne sont plus les m" mes. Et sur­
tout, l’historiographie, tout au­
tant que la pédagogie, a fait des
progrès remarquables. D’autres
éléments suivront ce premier ou­
vrage, qui ne se veut pas com­

plet par lui-même, qui se situe
au centre d’un ensemble qui com­
prend déjà le journal historique,
édité par Le Boréal Express
Liée et des dossiers d’histoire,
édités par la maison Tides, Edi­
tions du Renouveau Pédagogique,
8055, boni. Saint-Laurent, Mont­
réal 11.

LE SIECLE DE L’INNOVA­
TION, un essai de Northrop Fryc,
traduit de l’anglais par François
Rinfret. Dans la collection
CONSTANTES, des éditions Hur-
tebisc-Mame Hatier, les célèbres
conférences du professeur Fryc où
celui-ci ne se contente pas d'exa­
miner les oeuvres littéraires et ar­
tistiques qui ont marqué la “ma­
jorité" du Canada, pendant le
siècle écoulé, mais bien de mon­
trer les rapports qui lient l'évo­
lution de notre pays à l'évolu­
tion universelle. C’est un travail
passionnant et excitant pour
l’esprit que de suivre Northrop
Fryc dans cette “promenade” ù
travers les autres pays, les au­
tres continents, les autres cultu-

De qui sont ces lignes ? Quel
est l'auteur de ce texte cruel et
désabusé ? J'en entends plusieurs
qui disent : voilà de la littéra­
ture de contestation. Ce Cra-
chin-Bouette. c'est Cohn-Bendit

craché, avec sa tête
Voilà donc

ymbo'.ique” des contestatai­
res : c’est la moisson littéraire
du dernier mois de mai, en Fran­

ci

tout.
rousse et frisée ..
lai

ce.
vous le donne en

mille : il s’agit d’un extrait de
l'Océantume, de Réjean Duchar­
me, plus précisément la page
quatre-vingt douze ou la jeune
héroïne-narratrice. Iode Ssouvie.
règle ses comptes avec ses con­
temporains, c’est-à-dire les tilles
et les garçons de son âge : dix
ans. Si nous ne savions déjà,
Gal'imard l’a si bien et si sou­
vent crié sur les toits, que les
trois manuscrits de Ducharmc
L’AVALEE DES AVALES. LF.
NEZ QUI VOQUE et ce tout der­
nier paru, L'Océantume furent
acceptés en bloc par Dominique
Aury, consei 1ère de l’éditeur,
nous pourrions sans peine ima­
giner que ce passage fut inspi­
ré par la révolte étudiante et
les barricades de la rue Gay-
Lussac. Il faut renoncer à cette
illusion et se dire, sans grand
enthousiasme, que la jeunesse est
la même dans tous les pays ;
qu'elle pense de la même façon :
mais, et c'est tout aussi certain,
qu'elle n'écrit pas toujours, et
surtout qu'elle n'écrit pas tou­
jours comme ce sacré Réjean
Ducharme. . .

En général, la critique, sans
doute un peu lassée de tant "d’é­
popées enfantines", a fait grise
mine à L'Océantume. Personnel­
lement, je lui trouve tout en­
semble les qualités extraordinai­
res de jeunesse, d'imagination dé­
lirante, de délire verbal organi­
sé des autres romans, et les mê­
mes défauts de prolixité, de ca-
lembour-à-tout-prix, de calem­
bour forcené, de contrepetterie
collégiale. C’est Ducharmc ! C’est
tout à la fois ce qui provoque
mon admiration et mon agace­
ment.

La jeune Iode Ssouvie, venue
de la lointaine ile de Crête, a-

Eh bien J e

res ..

MON FILS POURTANT HEU­
REUX. .., de Jean Simard. Ré­
édition du célèbre roman de l’au­
teur de Félix. LE POCHE CA­
NADIEN, au Cercle du Livre
de France, Montréal.

MALGRE TOUT LA JOIE,
d'André Giroux. Ce roman est
le dernier paru de l'auteur de
d'AU DELA DES VISAGES E-
galcmont dans LE POCHE CA­
NADIEN, C.L.F.

LES TEMOINS, d'Eugène
Cloutier. Réédition du premier
roman de Cloutier, Prix David
195-1. Au POCHE CANADIEN,
C.L.F.

EVOLUTION DE L’EGLISE
AU CANADA FRANÇAIS, par
les Pères Hervé Cartier et Lu­
cien Roy, de la Société de Jé­
sus. Deux études qui traitent des
problèmes actuels de l'Eglise et
de la pastorale, chez nous. Aux
Editions Bellarmin, S100, bout.
Saint-Laurent, Montréal-351.

COURS DE SEXOLOGIE, par
le Dr Serge Mongeau. Le troi­
sième tome d’un ouvrage main­
tenant célèbre au Québec. Ce
nouveau volume se penche sur
une des finalités de la sexuali­
té, la procréation. Aux Editions
du JOUR, Montréal.
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la collection

@ vient de p ara ître

sous la direction de Maurice Barrais
2e volume : tous les événements du monde

du 1er juillet 1967 au 30 juin 1968
Au sommaire de ce 2e volume : Le dossier “mai

Le résultat des élections générales
La bataille du “Tel" —

L’assassinat de Robert Kennedy et de Martin Luther
King — La guerre meurtrière du Biafra — Le prin­
temps de Prague — Une élection pour rien en Belgique
— Dix ans d’exploration spatiale : les 292 satellites qui
peuplent le ciel —- Les greffes du coeur, un premier bi­
lan — About-Simbcl reconstruit — Le téléphone de de-

Lcs premières lignes régulières d’aéroglisseurs
- La nouvelle organisation de la curie romaine — Les

nouveaux modèles d’automobiles — La mode : le style
vamp 1930“ n'a pas détrôné la mini-jupe. . .

Vie politique, économique, arts, spectacles, sciences,
vie quotidienne, sports, faits divers . . .  le JOURNAL DE
L’ANNEE présente des dossiers complets et objectifs sur
365 jours de la vie du monde. Cette synthèse de l’an­
née est plus que jamais indispensable à tous ceux qui
veulent, comprendre les événements présents. Chaque
année, au mois d'octobre, paraîtra un nouveau volume
de cette collection qui permettra à chacun de se consti­
tuer une véritable histoire contemporaine.

Chaque volume relié (7 x 9%”) sous jaquette en
couleurs, 416 pages très illustrées de photos, dessins,
cartes, schémas, graphiques en noir et en couleurs, chro­
nologie générale, index.

D em andez cette brochure*
La BEI peut considérer
une dem ande
d ’em prun t si
vous désirez
établir, développer
ou m oderniser
votre entreprise.

1968”
se monétaire internationale

La cri-

main
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le progrès du golfe, rimouski 14 novembre 1968 page treize

Pour voyager en temps
réservez tôt, dit le Œ

Notes locales
Madame Joseph Laclerc est

revenue d'une promenade de . ,
deux semaines à Toronto.

M. Jean Chabot, de l’Hydro-
Québec, faisait partie du voya­
ge de membres de la presse qué­
bécoise dans une visite des ba­
ses militaires canadiennes en
Europe, particuli rement à Cry-
pre.

rr w>’

"Même si le Canadien national
ne dispose pas d'un parc de voi­
tures illim ité, il est entendu que
nous nous efforçons toujours
d’o ffr ir  le meilleur service pos­
sible, surtout quand les circons­
tances sont exceptionnelles.
Pourtant, sans la coopération ac­
tive des voyageurs eux-mêmes,
la situation risque d’être difficile
à l’occasion des voyages qui
marquent, traditionnellement la
période des fêtes” , a déclaré au­
jourd'hui M. Paul Monust, direc­
teur des ventes-voyageurs, sec­
tion des Chaleurs.

Le porte-parole du CN a lan­
cé un appel pressant à tous ceux
qui projettent d’effectuer un
voyage en train entre le 15 dé­
cembre et le 10 janvier prochain,
pour les inviter à faire leurs ré­
servations dès aujourd'hui. "11
apparaît déjà, a-t-il déclaré, que
pour certaines journées, comme
le 28 décembre prochain, prati­
quement tout l’espace disponi­
ble à bord des trains ordinaires
a déjà été assigné".

Selon M. Monast, le nombre
de trains supplémentaires qui
pourront être utilisés durant la
période des Fêtes sera fonction
de la quantité de demandes de
réservations enregistrées à l ’a­
vance. “ Nous n’avons pas de
boule de cristal, nous permet­
tant de prévoir l'importance du
trafic dont l ’évolution e t tou­
jours constante et seule la com­
pilation des demandes de réser­
vations nous permet de le faire",
a-t-il ajouté.

D'autre part, M. Monast a in­
sisté sur le fait que la qualité
du service offert aux voyageurs
par le CN, à l ’occasion des fêtes
est quelquefois compromise par

les pratiques de certains voya­
geurs. "Trop de voyageurs, a-t-il
déclaré, oublient de nous infor­
mer qu’ils renoncent à un voya­
ge et qu i s annulent leurs ruser
valions. Nous nous trouvons a-
lors dans l’impossibilité de re­
mettre en circulation des espa­
ces pourtant disponibles et, en
définitive, c'est la grande majo­
rité des voyageurs qui doit en
supporter les con équences.”

En conclusion, M. Monast a
rappelé qu’en vertu du syst- me
d’options mis en vigueur anté­
rieurement, les réservations doi­
vent faire l’objet d'une confirma­
tion dans des dé ais précis.

"Un voyageur qui demande
une réservation avec quinze
jours d’avance, doit acquitter e
prix de son billet une semaine
avant la date de son départ ; un
voyageur qui demande une ré ;er-
vation avec doux jours d’avance
doit prendre possession de son
billet au moins une heure avant
le départ du train. Nous enten­
dons prendre les moyens requis
pour que ce système d’options
soit rigoureusement appliqué en
tout temps."

M. et Mme .1 -André Michaud
sont revenus d’une voyage à
Scpt-Ile; où ils ont vi ité leur
fils et leur bru.I

LOCALw à
LOUER

S adresser à :

Édifice

CENTRE MEDICAL
une position "hasardeuse 1 Oô est, St-Germain

Pour rallongement des muscles dorsaux rien de tel
que la position hasardeuse (utkatasanas), dit Mme Mar­
guerite Ferlât te, de Matane, professeur de yoga.
Exécution :

Debout, corps droit, se baisser sur la pointe des pieds,
talon contre talon, en écartant les genoux au maximum.
Mains posées sur les genoux. Fesses appuyées sur les ta­
lons, tronc droit, ventre légèrement contracté.
Effets :

723-6543

Si c 'e s t  p o u r  u n  c a d e a u
NOUS L AVONSActive la circulation sanguine, amincit et assouplit

les hanches, allonge les muscles dorsaux, des fessiers et
postérieurs de la cuisse. Chacun éprouve alors une sen­
sation d'allégement et de vitalité. FEMINA ENR.Respiration :

3-2-Ü-2 durant quelques instants. 74 EST, SAINT-GERMAIN, RIMOUSKI
Téi. 723-5075

i iM i i i  11 i i ruin i i' ll irm
En face Cie Chinic

U n e  ré s o lu tio n  d issipe
t o u t e  c o n fu s io n . . .

L’absence prolongé aux séan­
ces du comité plénier du Conseil
Municipal de Rimouski, d’un con­
seiller (LéonIdas Lévesque), pour
des raisons qu'il jugeait vala­
bles, après la décision prise à
la majorité du la présence des
directeurs de services divers de
la Ville, n'a plus sa raison d'être
par l’adoption d'une récente ré­
solution en bonne et due form.

Dans le but de donner satis
faction à toutes les parties con­
cernées et aux contribuables, en
particulier, lit-on dans le docu­
ment, les modalités suivantes se­
ront employées : 1.
à l'ordre du jour apparaissent
entre autres les items entrevues
et autres affaires. Or, au tout
début de la séance, alors que

les membres du Conseil sont
seuls, tout membre devrait sou­
mettre et faire inscrire les cas
particuliers qui sont de nature
confidentielle pour étude à huit
clos immédiatement, ainsi que
toute correspondance jugée con­
fidentielle par le greffier. 2. —
Si à l ’agenda apparaît une ou
des entrevues avec les membres
du Conseil, ce dernier demandera
la présence d’un ou des chefs de
départements concernés. 3. —
Ceci terminé, nous continuerons
à procéder à l’ordre du jour
comme à l ’ordinaire avec tous les
chefs de départements.”

Depuis le 21 octobre, la collé­
gialité semble exister au sein de
l’équipe administrative munici­
pale.

P

A*

.
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d'abord

O
M a ta  noise
poignardée p o u r traverser

y a cent manières...
POUR LA . . .

Une jeune mère de famille,
madame Charles Carrier (Moni-

.echasseur), 29 ans, a été
l
Xque

trouvée poignardée à son foyer,
à Matane. Les deux jeunes en­
fants étaient à la maison quand toutefois, les VOLS TRAVERSIERS

QUEBECAIR offrent un service commode
et rapide par avion turbopropulsé

Twin Otter entre les villes des côtes nord
et sud du Saint-Laurent. 1 vol à toutes

les heures, 152 vols par semaine, telle est la
fréquence des VOLS TRAVERSIERS

QUEBECAIR

survint le drame.
La Sûreté Provinciale détient

M. Carrier, 38 ans, comme té­
moin important. Travaillant à
Scpt-Iies, INT. Carrier était en
congé dans sa famille à Mata­
ne, en fin de semaine.

Vente, location et réparation*
de machines à écrire, machi­
nes à additionner.

L'Imprimerie Gilbert
R I M O U S K I

À  VENDRE
Oldsmobile 98

, millage 6,000
ou 50,000 milles

4 portes, toit rigide, tout équipé
milles, portant garantie 5 ans r>1
transférable, possibilité do financement avec le
propriétaire. Echange serait peut-être accepte.

Ecrive à *
L E  PROGRES DU GOLFE
Dépt. 1-N
Rimouski, Que.

or I IIK AIW

destination: excellence
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aessE® ”1MAISONS A VENDRE -V.

|iETITES /ANNONCESD •Zi
)

I il ILDeux maisons,A VENDRE 
centre de la ville près des com­
munautés religieuses. Aussi beau 
terrain 90 x 90, centre de la v il­
le. S’adresser à Henri-A. Martin, 
syndic. 160, Evêché, C.P. 129. 
Tél. 723-2344 ou 723-3456

i
a i» count i t  n • 12 1ST. HUE ST -G I «M A IN . M IH OU 1M

NAZARETH : Duplex 2 loge­
ments de 6 pièces — en pier­
re et en brique 
chauffage eau chaude — prix 
et conditions raisonnables — 
situé sur la rue Laval. 
SACRE-COEUR : 286, rue Ar- 
pin — bungalow 27" x 42" — 
grand terrain — 4 chambres, 
cuisine, salle à manger sa­
lon. salle de jeu avec foyer 
— construit en 1967. 
STE-LUCE-SUR-MER : Cotta­
ge 29’ x 32" — situé sur la 
route nationale à l ’est — 5 
pièces — grandes fenêtres pa­
noramiques — prix et condi­
tions raisonnables.

LES PETITES ANNONCES SONT ACCEPTEES 
JUSQU'A MARDI MIDI système de

m inimum  (25 mots) $1.00 - .02 le m ot additionnel 
à l'extérieur de la région : .05 le mot.MAISON NEUVE A VENDRE — 

Prêt accepté par la Société Cen­
trale d'Hvpothèques et de Loge­
ments. S'adresser ù Gérard La- 
brie, 3, rue Lebel, tél. 723-520S.

PAYABLE AVANT PUBLICATION
LE PROGRES DU GOLFE 

212, ave Cathédrale, Rimouski —  723-3149

Pour vos annonces, demandez notre public ita ire
MAISONS NEUVES A VENDRE 
dans les paroisses St-Pie-X et 
Sacré-Coeur. Plan d'Habitation 
Levesque, au tél. 723-2504.

A VENDRE — Maisons neuves 
financées par la Société Centrale 
d Hypothèque et de Logement. 
S'adresser à Roland Levesque, 

(  entr. en construction, 448, Ave 
de la Cathédrale, tél. 723-3772.

LOGEMENTS A LOUER DIVERS A LOUER
STE-AGNES : Duplex situé à 
356, rue Doucet — 2 loge­
ments de 6 pièces en très bon 
ordre

A  LOUERA LOUER — Logements chauf­
fés 1 pièce, 1! i ,  2, 3 et 4 pièces, 
220v, prélarts posés. Ainsi que 
sous-sol chauffé de 1,000 pieds. 
Pour entreposage de skidoo, re­
morques, etc. S'adresser à Mme 
Estelle Joubert. Tél. 723-3201

A LOUER — Machine à coudre 
automatique "zig zag" et brode­
rie. S’adresser au Centre Singer 
de Rimouski, tél. 723-2072

sous-sol partielle­
ment bien fini et beaucoup 
d'accomodations diverses —LIBRE

IMMEDIATEMENT
MAISON A  VENDRE OU A 
LOUER —
Tél. 723 3373

chauffage central par air dans 
chaque pièce au premier plan­
cher
tes pour chaque logement.
ST-ROBERT : Bungalow si­
tué à 317, rue Panel — salon, 
cuisine, 3 chambres — chauf­
fage central à l'a ir — exté­
rieur en déclin lie bois — prix 
et conditions raisonnables.

boul. Sacré-Coeur. DIVERS DEMANDES
2 entrées indépendan-

Grande maison CHAMBRESA VENDRE 
familiale, bien située. Beau ter­
rain. salle à diner, solarium, sa­
lon, cuisine, quatre chambres, 
11/2 salle de bain, garage. Prix : 
$24,000. S'adresser par télépho­
ne au No. 723-S279. ______

CATALOGUE illustré de farces, 
attrapes, magie, nouveautés pour 
surprise-parties. Envoyez $0.10 
RAMCO ENR., 26 de la Grotte, 
Mont-Joli, Qué._____________

LOGEMENT A LOUER DANS 
EDIFICE MODERNE
lors, 2, 3. 4 pièces, électricité, 
chauffage, eau domestique et 
tuiles sur les planchers fournis. 
S’adresser au tél. 723-6161 et 
723-2142

Bachc-

au centre de Ici v ille
A VOTRE SERVICE — Atelier 
complet d'ARTS GRAPHIQUES 
photographie, photogravure, pho- 
tolitho, ozalid, Imprimerie Blais. 
62, ave de la Cathédrale. Ri- 
mouski.

POUR INFORMATIONS 

S'ADRESSER AU :

Vaste choix de résidences 
unifamiliales — duplex 3, 4, 
5. 6 et 7 logements — com­
merces et terrains — Consul­
tez-nous d’abord pour l ’achat 
ou la vente d’une propriété 
— Plusieurs représentants à 
votre service

TRUST GENERAL 
DU CANADA 
Tel: 724-4106

Pour cause de 
à Rimouski.

A VENDRE
départ, 2 maisons 
L une à 361, rue Sirois, 7 appar­
tements et l ’autre à 302. 2e Rue, 
9 appartements. Pour informa­
tions téléphoner à 723-7317.

A LOUER — Logement 3 piè­
ces, plus chambre de bain, meu­
blé, chauffé, éclairé : $125.00 par 
mois. Situé boni. Sacré-Coeur. 
Tél. 723-9217 REPARATION DE BICYCLES -

Confiez la réparation de vos b i­
cycles à un expert spécialisé dam 
ce domaine chez Nordct Sport 
vente et réparation, 106 est. St 
Germain. Tél. 723-6543

TRUST GENERAL 
DU CANADAS ' ,LOGEMENT A LOUER

pièces, chauffé, entrées laveuse 
et sécheuse, tout confort, situé 
à 407 Pierre-D’Anjou. Libre pré­
sentement. S'adresser au tél. le 
jour 72 :1433 après 6 h. 723-1542

FERME A VENDRE
12 est, St-Germain, 

Rimouski
Une ferme a-A VENDRE

graire de six arpents carrés, si­
tuée à deux milles de Rimouski. 
Conviendrait pour élevage, vo­
lailles. porcs, etc. Bâtiments adé­
quats v compris résidence. Tél. 
73-6034

BESOIN D’ARGENT ?
vos achats à terme, consolida 
lions de dettes, prêts hypothi 
caircs â court terme, consulte? 
FINANCE LOCALE Inc., 49. .Tac 
ques-Cartier, Mont-Joli. 775-1 i ) 1

Poui REPRESENTANTS :

TELEPHONESA LOUER — Appartement 4'/3 
pièces, meublé, chauffé, eau 
chaude fournie. Tél. après 5 h. 
30 723-4523

Jean Trépanier — 723-2053 

Léonard Gagnon 723-2413 

Renaud Moreau 723-5932 

G. O. Morissette 723-3103

JOUR 724-4106

SOIR 723-8759
POUR LA CONSTRUCTION DE 
MAISONS OU RENOVATION, 
confiez vos travaux à Edgar Ca­
ron, menuisier spécialisé en 
construction de toutes sortes. 
Atelier pour confection d'armoi­
res, etc. S'adresser à 194. rue 
St-Robert. tél. 723-73.-6

MEUBLES A VENDRE
CHAMBRES A LOUER

VENDONS, ECHANGEONS, A 
CHETONS tous genres de meu­
bles. Netoyons les tapis et les 
meubles. Rembourrons matelas 
et meubles. Fabriquons meubles 
etmateias sur mesure. Vendons 
et installons tapis et draperies 
Estimé gratuis. La manufacture 
et le magasin Berlin & Fils, 283 
est, St-Germain. Tél. 723-6555

CHAMBRES A LOUER — Per­
mission de cuisiner, entrée in­
dépendante. Professeurs et étu­
diants réservez pour septembre. 
Situées rue Biais (face aux Ur- 
sulines) et ave Jean-Brillant coin 
Evêché. Tél. 723-5025

Animateur de groupeCUIR REPOUSSE
sirez porte-feuilles, bourses de 
toilette ou sport, ceintures, por­
te-clefs etc. en cuir repoussé, 
modèle de votre choix. S'adres­
ser le soir à 723-1101

Vous dé-

CHAMBRE A LOUER
de l'hôpital, pour filles de préfé­
rence. S'adresser à 245, ave 
Rouleau, Rimouski.__________

Près
LA SOCIETE SAINT-JEAN-BAPTISTE 

DIOCESAINE DE RIMOUSKIA VENDRE — Un lot d'appareils 
de télévision usagés en parfait 
état. A compter de $50.00 Ro­
bert Dessureault Liée, 723-3216

CATALOGUE ILLUSTRE DE 
CARTES DE NOEL, cadeaux, 
nouveautés. Echantillons avec 
chaque commande. Envoyez .25 
pour frais postal. Pierre-Paul 
Hudon, rep. St-Marcellin, Co. 
Rimouski.

GRANDE CHAMBRE A LOUER
— Pour fille  seulement, permis 
cuisiner, située près de l'hôpi­
tal, à 141, Lavoie. Libre 1er dé­
cembre. Tél. 723-8281

est à la recherche d'un animateur de groupe

VENDONS, ECHANGEONS —
Meubles de toutes sortes, neufs 
et usagés — Mobiliers de cham­
bre — salon — cuisine, poêles, 
laveuses, télévisions Electroho­
me, vente, service et échange. 
Les Enchères Charrier Liée, 183 
ouest, St-Germain, Rimouski. 
Tél. 723-7373

DESCRIPTION DE LA FONCTION:
— Prendre charge de la réalisation d'un programme-ani­

mation de la SSJB diocésaine de Rimouski sur la parti­
cipation du citoyen aux centres de décision de son 
milieu.

— Sous la direction du comité du programme-animation 
de la SSJB, former des équipes sectorielles d'informa­
teurs et d’animateurs pour réaliser le programme.

QUALITES REQUISES:
— Formation académique très sérieuse
— Qualités personnelles appropriées à la fonction
— Expérience pertinente

MODALITE D’INSCRIPTION :
Le condidat devra o ffr ir scs services en fournissant les 

renseignements ci-haut mentionnés (qualités requises), ses 
notes biographiques et une photo.

De plus, il devra fournir un exposé succinl :
a) des raisons qui motivent son offre de service
b) de l ’intérêt qui attire à cette fonction.

:r
Chambre doubleA LOUER

et pension. A vendre ameuble­
ment de salle à manger, à l ’état 
de neuf. Pour renseignements 
tél. 723-2764

Le
A LOUER — Chambre très mo­
derne, avec lavabo et cuisinette, 
le tout meublé. S'adresser à tél. 
724-4816

Coin du Meuble
Beau choix deA VENDRE 

laveuses usagées en très bonne 
condition. A compter de $25.00 
Robert Dessureault Liée. Tél. 
723-3216

ENR
Sa-CHAMBRE A LOUER —

dresser :T 253, rue Belzilc. 34 est, DE L'EVECHE 
RIMOUSKI, Que.CHAMBRE ET PENSION — 

Confortable et tranquille, au 
centre de la ville. Tél. 723-6682 723-3075DIVERS A VENDRE
A LOUER — Chambre avec la­
vabo. S’adresser à 166, St-Pier­
re, tél. 723-3782

A VENDRE — Orgue "Thomas" 
<)cux claviers, un pédalier. Très 
bonne condition. S'adresser à 
723-3504 ESPACE A LOUER

Terrain à vendre
A LOUER — 16,000 pieds car­
rés d’espace, chauffé, éclairé, é- 
prcuve du feu. Pourrait servir 
à la culture physique ou com­
me bureau. S'adresser au tél. 
73-3774

18 novembre 1968.DATE LIMITE de l ’inscription :A VENDRE — Roulotte "Cham­
plain de luxe 24’, roues tamdem, 
peut accommoder confortable­
ment 8 personnes système de 
chauffage central, éclairage, 6- 
lcctricité 110 volts, batterie 12 
volts et gaz propane ; compres­
seur pour l ’eau, douche fini tu i­
le de céramique. N’a roulé que 
2,000 milles. En parfait état. 
S’adresser à Jean Rivard, tél. 
723-6962

Situé à
ST-NARC1SSE 

LAC PLOURDE SALAIRE : à discuter avec le candidat.

environ 10,000 pieds carrés 
Comprenant aménagement 

chemin et quai.

ECRIRE A :
Le Directeur-général 
SS.IB Diocésaine de Rimouski 
C. P. 20 
Rimouski, Qué.

A LOUER — 2,500 pieds car­
rés pour bureaux situés fi 140 
ouest, rue St-Germain, le pre­
mier et deuxième étage, voisin 
du magasin Zeller. S’adresser le 
jour seulement à 724-4127

Tél. 724-4401
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Une équipe pour les plans 
directeurs d urbanisme

ja

V i
> * '  f r i i : .11

Une équipe régionale, disposant d'un budget de 
$77,850. pour le présent exercice financier, est en voie 
de form ation  pour élaborer les plans directeurs d 'urbanis­
m e dans les trois zones industrielles et urbaines consti­
tuées p ar Rim ouski - M ont-Jo li, R iv ière-du-Loup et M a ta -  
ne et p ar la zone à vocation particu lière  (la  pêche) des 
Ues-de-la-Madeleine.

ij
frgflL 5

«
W :

Le but poursuivi es I double : respecter les objectifs 
du P lan  régional el coordonner le secteur urbain avec les 
changem ents qui affecteront les autres secteurs.

Un mécanisme de consultation sera mis en place
pour a ider les municipalités à résoudre leurs problèmes 
im m édiats de développement. U

• ' -

L'équipe régionale des 
chefs d'entreprises

Bm -S i® i.H e e -S a !

D irigeants  rég io n au x  en rencontre d ’é tu d e

Les 1er et 2 novembre 1968, les principaux dirigeants de la coopérative d ’assurance- -*  
vie. la Société des Artisans, venus d ’une quinzaine de régions de trois provinces du 
Canada français, se sont réunis aux chutes M ontm orency a fin  d ’étud ier les modalités  
d'un plan de développement de leur coopérative d ’assurance-vie dans leu r m ilieu res­
pectif. Nous rem arquons ici un groupe de dirigeants de notre  région : de gauche à 
droite : M . Raym ond Brochu, gérant. M e René Paré, président général. M e Paul D o­
lan. adm inistrateur et M . J.-G . M arsan, président régional.

Lors de la réunion du Conseil 
d ’a d m in is tra tion  du CED au Châ­
teau Bonne Entente, à Québec, 
récemment, M. J .-A rth u r Bvdard, 
d irec teu r général ad jo in t de la 
Com pagnie Sico, Inc., a été nom 
mé à la présidence générale du 
Centre des Chefs d ’Entreprise du 
Québec.

Deux Baslaurentiens siègent à 
ce bureau de d irec tion , soit M . 
Benoit Q uim per, de M on t-Jo li, 
M aurice Soucy, de R ivière-du- 
Loup.

M. Bédard a débuté o ffic ie lle ­
ment dans ses nouvelles fonc­
tions de président général en 
pré en tant à Bruxelles, aux délé­
gués du congrès m ondial de 
L 'U N  [PAC, une com m unication

l ’éth ique du chef d 'en trcp ri-

Qua'nt à l'équipe de la Régio­
nale du Bas S aint-Laurent, qui 
a tenu, m ard i, à M ont-Jo li, une 
conférence d ’ in fo rm ation , elle est 
formée pour le T e rr ito ire  de la 
M étis  :
Lucien
Claude Picard, J.-C. Label. Pour 
le te rr ito ire  du Grand Portage 
M M . G illes Picard, de Saint-Pas­
cal, C ille  R ob ita ille , Roland The­
ria u lt, de l'Is le -V crte , Bastion 
M cthot, de R iv ière-du-Loup, Guy 
Duval, de la Banque Provincia le 
du Canada, de M M  Benoit Q u im ­
per et M aurice  Soucy, qui siè­
gent au Conseil d 'A dm in is tra - 
tion.

sur
se.

M M . Bertrand Maheux, 
Bertin , J.-P. Legaré, Les dairies 

de Sacré-Coeur
remercient. . . le calendrier

Les Dames organisatrices de 
la soirée m issionnaire au p ro fit 
des missions de M g r M aurice 
M ichaud et de l ’abbé W ilb rod  
Dionne tiennent à adresser des 
sincères remerciements aux gé­
néreux donateurs de cadeaux de 
même qu’à tous ceux et celles 
qu i ont assisté à notre  soirée 
qu i fu t un réel succès.

Les heureux gagnants des b i l­
lets du tirage fu ren t pour la sé­
cheuse Hélène M orin , 261 ouest, 
S aint-Laurent, R im ouski, et pour 
le $25.00, M. W ilf r id  Dionne, 
2811 Bellevue.

%

la lune / \  -.■
© SEMAINE 

DU 14 AU 
20 NOVEMBRE

7
A J  . 3 —

SOLEIL 
Lev. Cou.

14, jeu. St-Josaphat, év. et m a rty r 6.58
15, ven. S t-A lb e rt le Grand, év. et d. 6.59 4.30
16, sam. S tc-G ertrude, vierge
17, dim . X X IV  Pentecôte
18, lun. Dédicace Basilique Pier, et P. 7.03
19, m ar. S te-E lisabeth de H ongrie, ve 7.05
20, mer. S t-F é lix  de Valois, conf. 7.06

FETES LUNEMm Cou
2.01
2.19
2.36
2.54
3.15
3.41

Lev.
M A T.1.31

0.35
2.07
3.25
4.45
6.10

7.01
7.02

4.29

D'EtôPLÛOFFRE 4.28
4.27
4.26
4.25d f 3 7.38 4.16P-riT

r U 3CHEF ESTIMATEUR
!$

FO NCTIO NS : M in istère  des Finances

la maréeFaire l ’éva luation  des biens imposables et non-imposables 
de la C ité  selon un mode d éva luation scientifique. E tab lir 
la va leu r locative  de ces biens. Déterm iner, d is tribu e r et 
coordonner les différentes tacites relatives au service des 
estim ations. D ir ig e r la préparation et la présentation du 
rôle d éva luation . Embaucher, en tra îner et d ir ige r le per­
sonnel de ce service.

Appel d ’offres
r v

AJOUR HEURE
EST.

HAUTEUR
pieds

;jAssurance No 69-68 X

- A / /V ..
14R IS Q U E :

Vol (Form ule étendue)
02.55
08.55
14.45
21.10
04.00
10.00 
16.00 
22.20
04.45
10.50 
17.05 
23.10 
05.25 
11.35
17.50
23.55

5.0 ”
jeu. 9.1 ”

JOUR HEURE
EST.

HAUTEUR
pieds

5 .6 ”
10.6 ”L IM IT E  :Q U A L IF IC A T IO N S  :

Le cand idat do it être âgé d ’au moins 35 ans et pas plus 
de 45 ans. i l  do it a vo ir réussi au m oins une 12e année et 
posséder une expérience théorique et pra tique d ’environ 10 
ans dans l ’éva luation foncière m unicipale. Cette expérience 
pourra, tou te fo is , ê tre  compensée, en partie , par des types 
d ’em plo i comme : préposé à la préparation de soumissions 
dans le domaine de la construction , estim ateur pour un 
organism e de c réd it hypothécaire , agent de réclam ations 
pour pertes im m obilières, etc. I l do it pa rle r et écrire  co r­
rectem ent le frança is et l ’anglais. A p titudes  à d ir ig e r un 
personnel et sens pra tique de l ’organ isation d ’un service des 
estim ations. Sera pris en considération le fa it qu ’un can­
d ida t so it m embre d ’une associationlc d ’estim ateurs reconnue 
et qu ’ il a it su iv i des cours en éva luation foncière.

M ontants divers, 
jusqu 'à  $50,000.

15 4.6"
9.9" 18 0 5 .0 0von. 2.7
5.0" Uni. 1.15 13.5O RG ANISM E :

M in is tère  des T ransports 
et Com m unications

11. 1" 18.40 
00.45
08.40 
13.00 
19.25 
01.30 
07.20 
13.45 
20.15

1.8 '
16 4.1" 19 12.5

11.0 "sam. 2.1mar.
0 4 " 14.7

Sont admis à soum issionner 
les courtie rs d ’assurance ayant 
leu r bureau d 'a ffa ires dans la 
province de Québec et détenant 
un perm is en v igueur pour as­
surances générales.

Un versement de $5.00 (chè­
que visé ou mandat-poste), à 
l ’o rd re du m in is tre  des F inan­
ces est requis pour ob ten ir les 
docum ents de soumission. Ce 
m ontant n'est pas remboursable.

G arantie requise (chèque visé) 
avec la soumission : $100.

C lô ture  des soumissions : 15 h. 
(h.n.c.) m ercredi, 4 décembre 
1968.

Les documents nécessaires 
pour cette soumission pourront 
être obtenus du bureau du Con­
trô le u r des assurances, m in is tè ­
re des Finances bureau 15-C, 
H ôte l du Gouvernement, Québec. 
Les documents seront disponibles 
à com pte r du 13 novem bre 1968.

Le C ontrô leur des assurances 

Charles FAURE

11.6" 
3.4" 

12.2"

0.9"
17 20 12.5"
dim . 1.6 ”mer.

2.9 ” 15.5"
12. 1" 0.3”

PRODUITS NATURELS 
directement du distributeurT R A IT E M E N T  :

N o  1 - T isane pour le rein  
N o  2 - T isane pour constipation, 

intestins, paresse du foi 
N o  3 - Tisane pour m a ig rir  
N o  4 - T isane pour estomac,

m auvaise digestion, acidité  
N o  5 - Capsules d ’a il 
N o  6 - H u ile  de germ e de blé 
N o  7 - L evu re  de b ière concentrée, 

fo rte , com primés

5 ozs S3.50Le tra item e n t in it ia l sera é tab li selon les qua lifica tions  et 
expérience du candidat choisi.

5 ozs $3.50  
5 ozs $3.50AVANTAGES :

Em ploi perm anent, fonds de pension, congé annuel, congés 
de m aladie, assurance-groupe et autres avantages sim ilaires. 
Les personnes intéressées devron t fo u rn ir  leur cu rricu lum  
v itae  et adresser leur demande, avant le p rem ier décembre 
1968 au :

5 ozs $3.50  
100 $3.50  
100 $3.50

250 $3.50

C O M M A N D E Z  A V E C  M A N D A T -P O S T E

Laborato ire  A rdes Enrg.
C.P. 111, Ste-Thérèso de B la in v ille , Cté Terrebonne, P.Q.

D irecteu r des finances 
C ité de R im ouski 
Boite postale 710 
R IM O U S K I (Québec) 
Téléphone : 724-4197

J



le progrès du golfe, rimouski 14 novem bre  1968p a g e  seize

Le ministère de la Voirie souscrira-t-il au voeu de la ville?
rues et routes dans les lim ites  
de la V ille .

V o ir ie  de souscrire à sa requête 
pour QUE L ’ENTRETIEN D 'H I­
VER DES ROUTES SU IVAN TES, 
A  L ’ IN TE R IE U R  DS L IM IT E S  
DE L A  C ITE DE R IM O U S K I, 
SO IT  CO NFIE A  C E LLE -C I, a- 
vec les subventions qu i s’y  ra t­
tachent :

1 —  Boulevard René-Lepage, 
du pont de la  R iv iè re  R im ouski 
au boulevard Jessop, 1.59 m ille  
à $1,20000 du m ille  ; 2. —  B ou­
levard Jessop, 0.475 m ille  à $700. 
du m ille  ; 3. —  Route No 10 du 
pont de riv iè re  R im ouski aux li-

Un con tra t accordé ù l ’en tre ­
prise  privée pour le déneigement 
de certa ins secteurs de rou te  à 
Nazareth-Sacré-Coeur l ’an de r­
n ie r a entra îné de nombreuses 
p la in tes et ob ligé la V il le  à re­
fo rm u le r sa demande d ’assurer 
seule le service de déneigement 
des routes dans le nouveau te r­
r ito ire  annexé à la V ille  pour 
l ’h ive r 1968-69. Les ad m in is tra ­
teurs m un ic ipaux, ù l ’appui de 
le u r requête au m in is tère  de la 
V o ir ie , a llèguent q u ’à la suite des 
annexions elle a fa it  l'a cq u is i­
t io n  d 'équipem ent add itionne l 
p o u r $183,000.00 a fin  d ’assurer 
le service de déneigement des

m ites ouest de la v il le  (Sacré- 
Coeur), 5.65 m illes ù $700.00 du 
m ille  ; 4. 
rien, de la rou te  No 10 aux l i ­
m ites ouest de la C ité , 5.525 
m illes h $650.00 du m ille  ; 5. —  
Route R im ouski-Cabano, du bou­
levard René-Lepage aux lim ites  
sud de la C ité, 2.67 m illes à 
$650. du m ille  ; G. —  Route de 
l ’Eglise, Sacre-Coeur, prem ier 
rang, 1.24 m ille  ($325) ; 7. —  
Route de la S tation, Sacré-Coeur 
0.13 m ille  ($325); S. —  Route 
du Quai, Sacré-Coeur, 0.23 m ille  ;

9. —  Chem in 2e rang ouest, Sa­
cré-Coeur, 2.15 m illes ; 10. —  
Chem in 2c rang Ouest Sacré- 
Coeur, mêm e longueur et au m ê­
me coû t ; 11. —  Ancienne rou te  
No 10, Nazareth, 0.50 m ille . Et 
ix n ir  Sain t-G erm ain  de R im ons- 

Route centrale, 2c 
Route

Route Saint-Valé-
' Considérant que pour se ren­

dre dans les secteurs de Nazare th 
et Sacré-Coeur, les cam ions et 
souffleuses de la C ité  do ivent 
d 'abord  passer sur les routes 
dont l'en tre tien  a été con fié  à 
l'en trepreneur et que ces routes 
ne sont pas tou jou rs  ouvertes 
et considérant les nombreuses 
pla in tes reçues pendant l ’h ive r 
1967-6S il l ’e ffe t que les routes 
confiées ft l ’en trepreneur n 'ta ie n t 
pas déneigées à temps et d'une 
façon adéquate, la V ille  v ie n t de 
demander au M in is tè re  de

k i :  1.
rang, 1.70 m il le ;  2.
3c rang, 1.36 m ille  ; 3. —  Che­
m in 2e rang est, 2.13 m illes  ; 
5. —  Chem in 3c rang ouest, 1.11 
m ille  ; 6. —  Chem in 3c rang est, 
1 12 m ille . A u p r ix  de $325 du 
m ille .”

la

Réélu président des 
Lacordaire ANDEde Saint-Germain m

dames M aurice M a rt in  et G érard 
Lang la is. D irecteu rs  : M . 
jo n q u e  Bérubé, M lle  F lorence 
Lebel, M. Ju lien Levesque, M m e 
Télesphore P ineault. Publiciste. 
M lle  R.-E. Heppell.

Des émissions rad iophoniques 
et t lé visées sou ligne ron t la Se­
m aine de la Sobrié té ( I l  au 17 
novem bre).

M . Roland Saint-P ierre , de 
S a in t-P ie rre  &  F ils, a été réélu 
p o u r un au tre  m andat président 
des Lacorda ire  de Saint-G erm ain, 
qu i sou ligneron t, en 19G9. le 25e 
ann iversa ire  de fondation  de le u r 
cercle. M. Dam ien Pinel succède 
à M . M aurice Raymond, dém is­
sionnaire , comme secré ta ire -tré ­
sorie r. V ice-présidentes : mes-

W 9wM a-
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1Stage de formation pour 
gérants de caisses populaires
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25 à 50% TS>n
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sur toutes nos fourruresné rai du Conseil de la Coopéra­
tion  du Québec, Léo Bérubé, d i­
recteur du Service des Coopéra­
tives au m in is tère  des In s t itu ­
tions financières du Québec, ont 
to u r à tou r fa it  des exposés 
sur : a) l ’étude de problèm es é- 
conomiques, indus trie ls  et a g ri­
coles du Canada, du Québec et 
de no tre  région : b) l ’étude des 
d iffé re n ts  types de sociétés en 
re la tion  avec les préoccupations 
des Caisses Populaires ; c) la 
d é fin itio n  de la coopéra tion  et 
son rô le dans la  so lu tion  des 
problèmes économiques et so­
c iaux

V in g t-tro is  gérants de Caisses 
Populaires de la r-g ion  de R i­
m ousk i béné fic ie ront d 'un stage 
de fo rm a tio n  de f in  de semaine 
en no tre  v ille , dispensé par le 
Service de l ’Education de l ’Un ion 
Régionale des Caisses P opu la in  ; 
Desjard ins du diocèse de R im ous­
k i,  p o u r accro ître  leurs corn 
sances en vue de joue r un rô le 
e fficace à l ’ in té r ie u r de leur ins­
t itu t io n  à caractère social et é- 
conom ique.

M M . M arcel Daneau, d irec teu r 
du départem ent de l ’économique 
à l ’U n ive rs ité  Lavai, Yvon D a­
neau, sociologue et d irec teu r gé-

V V;

ZR égulier Vente Réduction
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. • . n:Mesdames, profitez des 
offres très avantageuses 
de cette vente de

PREMIER ANNIVERSAIRE.

Nous vous offrons une 
collection merveilleuse de 
manteaux, d'éfoles et de 
chapeaux des plus soyeuses 
fourrures.
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GRAND SPEC3ALMontres de précision selon un nouveau concept AUTRES

FINANCES sur les chapeaux 
et bonnets 
de fourrure.

□ Chaque montre Cardinal a 17 ou 29 rubis.
Tout comme dans les montres plus coûteuses.
□ Chaque montre Cardinal a un mouvement à échappement 
à rubis.
Tout comme dans les montres plus coûteuses.
□ Chaque montre Cardinal a un efficace système antichoc.
Tout comme dans les montres plus coûteuses.

a'■M
X

|TEMPS LIMITÉ

:fn

O rd in a l $9 â §
* a : -3T

V.' v.

\  . X -Pour hommes, dames, adolescents, garçons et fillettes, à compter de 
•P rix  different de celui des montres plus coûteuses. \

LAURENT RIOUX FOURRURES SZOKE EnrB I J O U T I E R
20 est, Saint-Germain RIMOUSKI, Que.97, avenue Rouleau 723-8585Tel. 723 -2677RIMOUSKI
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Unité Sanitaire, Rimouski
Clinique- d’immunisation et de vaccination :

NAZARETH: jeudi 21 novembre, de 10 h, à 10 h, 30 
ST ROBERT : jeudi 21 novembre, de 2 h. à 3 h,
RIMOUSKI (U S.) : vendredi 22 novembre, de 2 h. à 4 h. 

Clinique antituberculeuse :
RIMOUSKI (U S.) : mardi 19 novembre, à 1 h. 30
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Modèle 220 
permet d’exposer automa­
tiquement jusqu’à 10 se­
condes, de prendre des 
"noir et blanc”  ou par­
fois des “ couleur" à l ’in­
térieur sans lampe-éclair.
Obturation 4 vitesses.

Télémètre-viseur

Il vousÉ
•\ O

d ec o u r s GRATUITA .B  Q,-|. O, !.PO Lsoit-
à 21 h-MteiMS ou__ jour

NUOt agroupes

inscription
Etui de luxe 

avec compartiment 
une valeur de

ouparticuUères
meets

de
Leçons 
Renseigne

eV

$89 $24.95
B e f n t ? .95 avec l'achat 

du modèle 220.PLAN BUDGETAIRE 
$10.00 PAR MOISvivantes :

L a n g u e s
723-19**.GeMTtatnSt 192 est, rue Saint-Germain 

Tel. 723-7877

ouest, rue88 BELLAVANCE Inc.Biwousta e Rimouski
i

i
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DE LA SALLE SAINT-BARNABE 

VOUS OFFRE MAINTENANT L’AMBIANCE DE DEMAIN

son et lumière - - » dessins, 
diapositives électronique - -

VOUS SEREZ TRANSPORTE - ETONNE - EMERVEILLE

&

X J

Voyez nos filles à go-go, plus ravissantes que jamais !

& i rGRILL "Le Gobelet
Suivez vos 

programmes favoris. 
DEUX TELEVISEURS 

COULEUR

BAR-SALON
possédant le seul 
scopitone en ville. 

Vos artistes préférés 
36 FILMS COULEUR

/

CHAMBRES ET REPAS A PRIX POPULAIRES

Hôtel du Boulevard
170 ouest, St-Germain, Rimouski Tel. 723-9231
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a n d r é e  g a u t h i e r
La Salle Normande était remplie, plus de 650 per­
sonnes pour voir le défilé de la mode automnale-hi- 
vernale et toutes ses facettes conçue pour les vingt 
ans et même les deux fois et demie vingt ans. Un 
podium bien éclairé. Une musique d’orgue en sour­
dine. Une commentatrice au charme sûr et au débit 
juste, madame Madeleine Raymond. Un élément- 
choc dans le style halloweenien : même deux ! Pour 
présenter la coiffure Delta, suggérée par les Coif­
feurs Canadiens, six mannequins arborant pancar­
tes avec commentaires-slogans pour offrir autant 
de variantes de la coiffure aux mèches légères et 
bouclées.
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A gauche, tweed et velours font bon m énage dans cette petite robe trotteur. A droi­
te, lainage et velours brodé dans un confortable peignoir, pour les soirées d ’hiver 
au coin du feu . . .

superbe m anteau de chat sau- vents de chevelures hisurtes.
vage argenté pour ne plus gre- Des mannequins à l'allure spor-
lotter sous la bise d'hiver. tive, désinvolte, élégante, des

Une mention spéciale pour le jeunes et.m oins jeunes messieurs
Salon Yvon et ses coupes de pour faire voir comment la mo-
cheveux au rasoir. De quoi fai- de a évolué pour eux. Un peu
re tiquer les hippies et les fer- de fantaisie les placera sur la

même longueur d 'ondes que les 
dames et demoiselles, 
vraie nouveauté sous le signe de 
la sobriété provenant du m aga­
sin Claude Couture.

Rimouski deviendrait-elle la 
capitale régionale de la Mode ?

De la

C h o i s i s s e z  v o t r e  b o g u e  à 
d i a m a n t  C o l u m b i a  c h e z  
v o t r e  b i j o u t i e r  
C O L U M B IA  
a u t o r i s é ,  i

quotidienne 
en beauté

Pour que votre teint soit pro­
pre et éclatant, chaque soir, 
vous devez nettoyer votre épi­
derme à l'aide de deux mousse­
lines humides enduites d 'envi­
ron une cuiller à thé de lait net­
toyant en com mençant par le 
cou dans un mouvement de haut 
en bas en rem ontant votre vi­
sage. Un deuxième rinçage s’im­
pose. Votre épiderme étan t bien 
nettoyé, vous appliquez une lo­
tion appropriée à votre type de 
peau.

Votre esthéticienne vous sug­
gérera une crème de nuit. Et le 
matin, avant de vous maquiller, 
usez de nouveau de votre lotion 
ou astringent avec vos éponges. 
Laissez sécher et appliquez en­
suite une bonne crème protec­
trice qui protégera votre peau 
durant toute la journée contre 
les poussières, le soleil, le vent 
et le froid.

A la semaine prochaine, pour 
l’application du fond de teint.

Drnvse Vézina, é.v.d

D ’inspiration 1900, jolie robe chatoyante, à 
rayures tissées verticalement. Tout l’intérêt 
réside dans le décolleté et les manches “g i­
got” . . .

A une minute près, six autres 
ravissants m annequins portan t le 
loup-fantaisie, dérobant plus que 
les yeux, révélaient le nouveau 
jupon-bustier en plusieurs tons. 
Le vêtem ent de base, d ’abord. 
Des yeux cillèrent ! La parure 
ensuite qui se traduit, à une allu ­
re rapide, par des robes fasci­
nantes de jeunesse et de simpli­
cité pour l’étudiante, la travail­
leuse. la voyageuse, la mondaine, 
l'épouse, la mère, l'hôtesse.

Les tweeds, les ta rtans, les 
flanelles, les chinés aux lignes 
sages avec cols et poignets de 
velours contrastan t ou de toile 
blanche, l-a plupart des modè­
les, jolis et gracieux, affichaient 
une taille bien m arquée d 'un lien 
ou d ’une ceinture. Les moirées, 
les soies chatoyantes, les tricots 
fins, certains filés d'or ou d ’a r ­
gent, entrèrent dans la ronde 
tou t comme la dentelle et le 
b rocart pour la m ariée et les 
lam és pour les invités, dans des 
robes courtes ou pleine longueur. 
Des ensembles de sport très élé­
gants. Le lrois-pièces de camel- 
hair, nervuré de cuir fauve, et 
le bel anorak court bleu ciel 
enjolivé de découpures de bleu 
plus soutenu avec pantalon fu­
seau étaien t fort ravissants. 
Mais pas plus que les robes d 'hô­
tesse, les déshabillés, les robés 
de nu it de tissu solide, facile 
d 'entretien , et les autres, plus

sophistiqués, vn chiffon ou en 
dentelle, poi - la mariét et la 
belle dame n croisière ou au 
congrès. D< -, bijoux de la Mai­
son Fourni- Des chaussures 
de COQUE TE, Enr. Dns m a­
quillages discrets et réussis de 
la Maison Jouvence. En résumé, 
une collection de la Cigogne, 
Enr. (plus de 150 modèles), qui 
soulignaient son sinquième an ­
niversaire de fondation Du prêt- 
à-porter accessible à toutes les 
bourses, pour tous les goûts.

Q uar à madame Janine Dubé- 
Brcton l’une des artisanes de 
cette i - ussite avec m adam e J a ­
nette Côté (La Cigogne), elle of­
frit un large éventail de la 
coiffure DELTA, qui fait s 'es­
tom per la coiffure petit garçon, 
san- la détrôner tout ù fait 
mais en suggérant plus de g râ­
ce, plus de féminité. Certaines 
et. Turcs vous coupèrent le souf- 
f! notam m ent la Coupe de 
c.i impagne, les feuilles d 'au tom ­
ne (dix heures d'affilée pour ce 
savant bouquet), l'arabesque.

La maison Szoke étala aux 
regards éblouis des dam es (plus 
inquiets, ceux des messieurs !) 
les m anteaux de vison blanc- 
brun, le ra t musqué et le chat 
sauvage bien parés pour ne plus 
se ressembler, le broadtail noir, 
dans des coupes savantes. Les 
messieurs pourront arborer le
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A Québec, le 1er novembre, 

fut béni dans l’intim ité le m a­
riage de Mlle Nicole Michaud, 
infirmière licenciée avec le Mé­
decin-Chirurgien Gérard Nguyen 
('autrefois de Paris), t.e Dr G. 
Archam bault servait de témoin 
à la mariée e t M. R. Tremblay 
au marié. Une réception fort 
originale fut organisée par un 
gioupc d ’infirmières de l'Hôjita! 
Enfant-Jésus. Mlle Michaud est 
la fille de Mme Henri Jacob.
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Saint-Hubert sur le 
marché des Obligations

DécèsMort de
M. Ernest Doucet FER— A Rimouski, le 4 novembre, 

à l ’âge de 77 ans, M. Ernest 
Bernard, époux de madame A l­
ma Saint-Laurent, du Bic.

— A Amqui, le 5 novembre, 
à l'âge de 70 ans, M. Albert Pa­
radis, de Saint-Vianney, époux 
de madame Alma Poulin.

— Est décédé accidentelle­
ment, à Saint-Moïse, le 5 no­
vembre, à l ’âge de 52 ans, M. 
Gérard Dubé, fils de M. et Mme

— A l'Hôpital Saint-Rédemp­
teur de Matane, le 5 novembre, 
Aquilas Dubé (Angèle Canuel). 
à l ’âge de Cl ans, M. Josaphat- 
Roch Levesque, époux de ma­
dame Marie-Louise Saint-Pierre, 
de Matane.

— A Montréal, le 5 novembre, 
à l'âge de 78 ans, Madame Phi­
lippe Boulanger (Dolorès Vin­
cent), de Matane.

— A Mont-Joli, le 4 novembre, 
à l ’âge de 87 ans, M. Cyprien 
Beaulieu, époux de madame An- 
nette Rioux, de Sainte-Angèle.

— A l ’Isle-Verte, le 5 novem­
bre, à l'âge de 91 ans, Madame 
Pierre Goupil (Adèle Ouellet).

%. ORNEMENTAL
1 i #

La municipalité de Saint-Hu­
bert, dans le comté de Rivière- 
du-Loup, va sur le marché des 
obligations pour $260,000, da­
tées du 1er décembre 1968 et 
remboursables par séries du 1

décembre 196!) au 1er décembre 
1988.

L’emprunt, autorisé par le rè­
glement municipal N'o 75, ser­
vira à défrayer le coût de tra­
vaux d’aqueduc et d’égouts.
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Certificat de citoyenneté 
à un fils de Saint-Simon

IV1 IL i, IE 
LAROUCHE

M. Grégoire Tbéberge, de 
Saint-Simon, un des lauréats du 
Mérite agricole juvénile de la 
province, participe à Ottawa, 
cette semaine, à la 37e confé­
rence nationale des -1-H, qui 
réunit dans la capitale canadien­
ne, 1*18 délégués du Canada et 
des Etats-Unis, dont quatorze du 
Québec. A l'issue du banquet 
qui leur sera offert par le mi-

nistère tie l ’Agriculture du Ca­
nada, le premier ministre P.-E. 
Trudeau a remis à chacun des 
délégués un certificat de citoyen­
neté.

V
Un homme d'affaires avanta­

geusement connu, qui fut con­
seiller municipal de la Ville de 
Rimouski,
(vers 1950), M. Ernest Doucct, 
a succombé, à minuit, mercredi 
soir, à l ’Hôpital Saint-Joseph de 
Rimouski, à une maladie qui le 
terrassait depuis quelques mois. 
Il était âgé de 64 ans et 10 
mois. Il avait épousé en premiè­
res noces Rose-Emma Tremblay, 
qui lui donna seize enfants dont 
quatorze lui survivent L'an der­
nier, il épousait Mlle Gemma 
Leduc.

L'objectif principal de cette 
Conférence nationale 4-H est de 
développer le civisme chez les 
jeunes, les initier aux affaires 
de l ’Etat et leur faire prendre 
consç-ience de l ’importance du 
groupement auquel ils appartien­
nent, groupement pour lequel ils 
doivent apporter tout leur dé­
vouement.

Les délégués ont visité de 
nombreux centres d'intérêt, dont 
le Parlement canadien, les Chu­
tes Niagara et l ’Exposition roya­
le d'hiver de Toronto.

48. LEONIDAS 
RIMOUSKI

SIGNALEZ 723-7481

plusieurs années,

Décès d'une 
Ursuline m,

Au monastère des Ursulines, 
le 6 novembre, est décédée, à 
l'âge de 54 ans, Soeur Jeannette 
Banville, dont les funérailles ont 
eu lieu en la chapelle commu­
nautaire, vendredi. La défunte 
comptait 27 ans de vie religieuse. 
La dépouille morteils a été in­
humée dans le cimetière Saint- 
Germain.

V o y a g e u rs  \

Représentants de compagnies!
M. Doucet laisse également 

dans !e deuil, ses fils Camille, 
Wildor, Roger, Aidé et Alphée 
de Rimouski, et leur épouses, 
Jean et son épouse, de Califor­
nie ; ses filles Mme Jean-Jac­
ques Trudeau (Rosita), Mme 
Beaupré (Denise), de Montréal, 
Mme Claude Tremblay (Pauli­
ne), Mme Hugues Langlois (Ni­
cole), Mme Lucien Albert (Pier­
rette) et Mlle Jocelyne Doucet. 
de Rimouski, Mme Adam (Lise), 
de Maskinongé, Madame Côté 
(Denise), de Matane ; ses brus 
Mme Ve Pierre Doucet (Daniel­
le Lepage) et Mme Ve Paul-E- 

' mile Doucet (Jeanne Dupont), 
de Rimouski. I! était le frère de 
MM. Arthur Doucet, de Bic, et 
Albert Doucet, de Rimouski, de 
Mme Jos. Leclerc (Rose), Mme 
Jules Thibault (Anna), Mme Ed­
mond Oueilet (Amérilda), de Ri­
mouski, Mme Hermc! Langis 
(Elisabeth), de Vancouver, Mme 
Henri Roy (Alexandrine), de 
Drummondvifle.

Mort de
Mme Pierre Poirier

En la cathédrale de Rimouski, 
le 20 octobre, fut célébré le ser­
vice funèbre Je Madame Pierre 
Poirier (Marie-Anna Ruest), dé­
cédée à l'âge de 84 ans.

Lui survivent ses fils et filles: 
Daniel, de Québec, M. et Mme 
Arthur Poirier (Thérèse Lahaye), 
de Kipawa, Ont., M. Georges- 
Henri Poirier, de Rimouski, M. 
et Mme J os. Dumont (Germaine), 
de Sainte-Catherine, Ont., Mlle 
Elisabeth Rousseau, de Rimous­
ki, M. et Mme Jean-Marie Rous­
seau (Annette), de Montmagny, 
M. et Mme Daniel Levesque (Lu­
cienne), de Québec. Elle laisse 
aussi quinze petits-enfants ainsi 
que son frère Daniel, de Sept- 
Ilcs, et ses soeurs Mme Charles 
Martin (Cécile), Mme Cyprien 
Gagné (Phiiomènc), de Rimouski, 
Mem J.B.A. Bertrand (Henriette), 
Soeur Danielle Ruest, des Soeurs 
de la Charité, de Québec.

Voici le nom d 'un HOTEL 
où vous pouvez avoir des tarifs spéciaux :

L 'H Ô T E L  B E L L E YDécès
— Le 3 novembre, décédait, 

à l ’âge de 8 ans, Jean, fils de 
M. et Mme Roger Roy (Annette 
Ruest), de Saint-Anaclet.

— A Rimouski, le 4 novembre, 
à l ’âge de 47 ans, Oliva Fran­
coeur. Ses parents M. et Mme 
Louis Francoeur (Marie-Anne 
Caron), sont décédés ii y a quel­
ques années.

— A Rimouski, le 4 novembre, 
à l ’âge de 66 ans, Mlle Léa 
Taillefer, de Baie-des-Sables où 
eurent lieu les funérailles.

— Au Foyer de Trois-Pistoles, 
le 2 novembre, â l ’âge de 82 ans, 
M. Josaphat Ouellet, époux de 
feu Elise Albert, de Saint-Jean- 
de-Dieu.

Matane258, rue Soucy

$3.00
$1.50

Chambres à compter de 
Repas délicieux à  partir de

Les contracteurs et autres entreprises qui ont 
des contrats ou services réguliers dans la ré­
gion de M atane seront heureux d ’apprendre 
qu ’ils bénéficieront d ’un prix très spécial peur 
chambre et pension à

L'HOTEL BELLEY
Matane258, rue Soucy

— A Amqui, le 2 novembre, à 
l'âge de 74 ans, M. Daniel G re­
non, époux de madame Marian­
ne Bélanger, d'Albertville.

— A l ’Hôpital de Rivière-du- 
Loup, le 3 novembre, à l ’âge de 
78 ans, M. Joseph Garon, époux 
en premières noces de Claire 
Levesque, en secondes noces 
d’Eva Grandmaison et en troisiè­
mes noces d’Anne-Marie Labrie.

— A Rimouski, le 2 novembre, 
à l ’âge de 55 ans, J.-Henri Cham­
pagne, de Nazareth, époux de 
madame Lucienne Paradis.

— Aux Escoumins, est décé­
dé, accidentellement, à l ’âge de 
18 ans, Carol Bellavance, fils de 
M. et Mme Alcide Bellavance, 
de Causapscal.

— A Sainte-Jeanne d’Arc, le 
3 novembre, ù i ’üge de 58 ans, 
Madame Emile Gagnon (M. 
Rhcaume).

— A Hauterive, le 3 novem­
bre, à l ’âge de 63 ans. Madame 
Clovis Quinn (Alexina Gagnon). 
Elle était la soeur de M. Phi­
lippe Gagnon, de Hauterive, de 
Soeur Albertine Gagnon, des 
Soeurs du Bon Pasteur à Saint- 
Adelme, Matane.

— Est décédée, accidentelle­
ment, à Notre-Dame du Portage, 
le 4 novembre, à l ’âge de 22 
ans, Mlle Claudette Gagné, fille 
de Madame Roland Gagné (Ro­
lande Roussel), de Saint-Thar- 
cisius.

— Le 3 novembre, â l ’âge de 
8 ans, est décédé Jean, fils de 
M. et Mme Roger Roy (Annette 
Côté), de Saint-Anaclet.

A Matane, le 19 octobre, à 
l’âge de 60 ans, M. André La­
voie, époux de madame Yvonne 
Perron, de Saint-Ulric.
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—  MANNES A LINGE
—  SERVIETTES
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GRAND CHOIX DE NAPPES
d a n s  tou s  les s ty les  e t g ra n d e u rs  
“ ro n d e s  - o v a le s  - re c ta n g u la ire s "

NAPPES DE BANQUET EN TERGAL
d e n te lle ,  b ro d é e , d a m a s .

K  : :
m # %%lïïV, <1

K M f <*":/ mm r̂ N
TA

rziS'j1 » Al

Très beaux couvre-lits et tentures
aux imprimés attrayants et teintes unies.

CHOIX DE CADEAUX 
MERVEILLEUX ET PRATIQUES

Housses - Coussins - Tapis décoratifs 
Bibelots originaux - Etc.

V . .

Fémina Enr.
(FACE A CIE CHINICI

Tel. 723-507574 est, St-Germain
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67,109; - asgagnent
avec les jetons Matinée

O ui, 6 7 ,1 0 9  D D B B O U IL D A B D S  o n t  d é jà  gagné $1, $5, $100  e t  
$ 5 ,0 0 0 .. .g râ c e  à  la  c ig a r e t te  q u i o ffre  p lu s  de je to n s  c h a n c e u x  
q u e  to u te  a u t r e  c ig a re t te  a u  C an ad a .
6 7 ,1 0 9  p r ix  e n  a r g e n t  g ag n és  e n  m o in s  d 'u n  an! Q ui d i t  m ie u x ?  
P e r s o n n e  b ie n  sû r! S eu le , la  M a tin é e  v o u s  o ffre  a u t a n t  de  
c h a n c e s  de  v o u s  d é b r o u i l l e r . . . s a n s  c o m p te r  q u e  c ’e s t  la  
c ig a re t te  la  p lu s  d o u c e  a u  C an ad a . D é b ro u ille z -v o u s , v o u s  
a u ss i. G ag n ez  a v e c  M a tin é e !
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Réseau de télécommunications pour Protection C i#
s
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Dans sa com m unica tion à Ri- 
v ic rc-du-Loup , devant la soixan­
taine de maires, conseillers, com ­
m issaires d ’écoles, journalistes, 
le m in is tre  responsable de la 
P rotection C iv ile , l'honorable 
M. Yves Gabias, a parlé du ré­
seau de té lécom m unication mis 
sur pied à travers la p rov ince 
pour parer à tou te  éventua lité 
de désastre na ture l ou de guer-

M adelcine à 350 m illes de Gaspé 
et d istantes de Gaspé, dans le 
G olfe  Sain t-Lauren t, de 160 n u l­

lité  du groupe.
On sait que R im ouski, à sa 

réunion du sept octobre dernier, 
a adopté une résolution approu­
van t la préparation d ’un Plan 
d ’urgence comme le suggère Me 
Gabias à toutes les m unicipa lités 
de la province. C’est le lieu te­
nant-colonel Em ilien A m io t qui

a été nommé le coordonnateur. 
Jusqu’à présent, une c inquan­
taine de m unic ipa lités québécoi­
ses, sur les 1,500, se sont dotées 
d ’un plan d ’urgence. Q uant à la 
v ille  de M ontm agny, elle fa it  f i ­
gure de proue avec un plan 
d ’urgence m unicipa l p ilo te , à 
100 % réalisé et réalisable.

Vover
PhoTo

les.
Le com m uniqué d it  que led it 

réseau est u tilisé  régulièrem ent 
a fin  qu ’il so it tou jours p rê t à 
fon c tionn e r en cas d ’urgence 
dans l ’une ou l ’au tre rnunicipa-

J. VOYER. Prop

St-Fo b icn ,  RimoustuT e l.  32-W

IC.

Les réseaux de com m unications 
ex is tants seraient les prem iers 
à ê tre  utilisés ; les réseaux de 
té lécom m unications 
proprem ent d its  sont des ré­
seaux de soutien des réseaux 
existants, devant être au tant que 
possible indépendants des ré­
seaux réguliers. Ces réseaux do i­
ven t ê tre  m is en m arche et vé­
r ifié s  occasionnellem ent en temps 
norm al pour être fonctionnels 
en temps d'urgence. A u surplus, 
un réseau en fréquences m odu­
lées et à ondes courtes é ta b li­
ra it  les com m unications en tre  le 
bureau régional d ’urgence (SR- 
GU) à V a lca rtie r et les bureaux 
de zones d ’urgence (SRGU), à 
Rouyn, Jonquière, R ivière-du- 
Loup, Québec, T rois-R iv iè res, 
Sherbrooke, Sainte-Adèle et H u ll. 
A u surp lus, un réseau en fré ­
quences modulées est u tilisé  
pour é ta b lir  des com m unications 
entre chaque bureau zonier et 
les troupes à l ’in té rie u r de cha­
que zone deux et la zone tro is, 
celle du Bas du Fleuve-Gaspé- 
sie en re jo ingnan t les lles-de-la-

d'urgence

-J { d e / M ic ie lLo u v e rtu re  o 

d e  Son usine\

?occasion
!îL

i l ' N  f i  u H T  flfCTff/COf C A / M Û A

de udciisir J  inviter de duLdic a

instaddciti

visiterU

onS.

LE S A M E D I 16 N O VEM BR E 1968, DE 1.30 A  4 .00  HEURES P.M. 

A  281,  B O U LEVAR D  RENE-LEPAGE, R IM O U SKI, Q U EBEC

Décès
N.B. —  Les enfants devront être

accompagnés de leurs parents.A  i ’Hôte l-D ieu de C h icou tim i, 
le 6 novem bre, à l'âge de 67 
ans, M . Edgard Gagné, époux 
de m adame Bernadette T rem ­
blay, de Saint-Paul du Nord.

ÊnqliS GRATIS! GRATIS !
S3B&XC: ]

Un beauOFFRE DES
T o) ToD Aa

D

de similiperles avec toute 
laveuse automatique Inglism m i

n
î ü .

DU l

<Û/
dV -V

H.
;

\c i J v r x plus la chance de gagner
Voyez comme c'est facile de participer au concours . . . vous remplissez 
le bulletin-réponse en ind iquant vos nom et adresse, le numéro de sé­
rie de votre laveuse autom atique Inglis et vous priez M. A lfred  Gos­
selin d'inscrire son nom ainsi que celui de Les Enchères Cherrier Ltèe. 
Postez ensuite le bulletin affranchi. Vous voilà inscrite au concours 
"Perles pour M adam e" vous donnant la possibilité de gagner les 
$1,000.00 offerts par 'a il' —  et de plus vous aurez dro it à un m agni­
fique collier "DU BARRY" de similiperles que vous recevrez g ra tu i­
tement par la poste.
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Nouveau président de 
i Harmonie de Rimouski

Î L

nouvelles 

la m airie
les petites

J ® -v lio n ) constituen t deux éléments 
m ajeurs de la nouvelle o rien ta ­
tion  que prend l ’H orm onie que 
la popu la tion  aura le p la is ir d 'en­
tendre plusieurs fo is pendant 
l'année.

M. H ector Rousseau d irige ra  
les destinées de l'H a rm on ie  de 
R im ouski en 1968-69 par la v o ­
lonté unanim e des trente-neuf 
membres. Les autres adm in is­
tra teurs sont M. René Desro- 
ches, vice-président ; Madame 
Guy Doré, M M . Louis Arseneault, 
M arcel Gauvin, Jean-Paul P lour- 
de, d irecteurs. M m e Gaston Ros­
signol prendra charge du secré­
ta r ia t  et de la trésorerie . M. M au­
rice Charest demeure le chef 
de m usique pendant que M. M au ­
rice T ruchon devient le tarn- 
bour-m a jo r M. Jocelyn Lindsay, 
t.s.p., agira comme discothécai-

1 1
:

\X
x_: •*«; M A N U F A C T U R IE R

a u x ilia ire  aux travaux d’arpen-in v ita tio n  aux adm in is trés  d ’ê­
tre  v ig ila n ts  et présents aux as­
semblées o rd ina ires du Conseil. 
Après deux séances animées 
par la présence de douzaines de 
contribuables, l ’assemblée du 4 
novembre, a ffich a it le désinté­
ressement norm al de la popu la­
tion  pour la  chose m unicipale. 
Et pourtan t le budget 1969 se 
prépare !

Paul-R D u fo u r ag ira comme 
m aire suppléant pour le p ro ­
chain trim estre .

Une somme de $1084.50 a été 
encaissée au chap itre  des amen­
des diverses pa r le Départem ent 
de la Sûreté M un ic ipa le , en oc­
tobre. eLs appels téléphoniques 
se sont acc ru s : 521 appels pour 
choses diverses et 35 vo ls  à s i­
gnaler.

La brigade des incendies a 
enregistré des dommages causés 
par le feu pour $27,035 00.

Un sujet d’étude pour les con­
tribuables, le  p lan d irecteur 
d ’urbanism e é larg i les fusions 
de tro is  m un ic ipa lités , qu i sera 
débattu  en prem ière lecture le 
18 novem bre à la séance o rd i­
naire.

Après plus d ’un an d 'a tten te  
et de demandes ré itérées pour 
que sa m aison ne devienne une 
passoire, des répara tions d 'u r ­
gence s’im posant à ia to itu re , 
madame A lfre d  P c u lio t pourra  
rendre son h a b ita tion  salubre et 
habitable pour les sept membres 
de la maisonnée Sous prétexte 
qu ’il y  au ra it rénova tion  u rb a i­
ne dans le secteur, cette  petite 
maison fam ilia le  tom ba it en dé­
crép itude par les te rg iversa tions 
de l ’inspecteur des bâtim ents et 
de la M un ic ipa lité . Le feu ve rt 
est donné à madame P ou lio t 
mais avec re s tr ic t io n . . .  S350 ou 
dans les a len tour Et la dém o­
cra tie  ? Et le bon sens ?

Le Synd ica t des employés m u­
n ic ipaux a perm is l ’engagement 
d'un étud iant à raison d 'une de­
m i-journée par semaine comme

L ’illu m in a tio n  de la  v il le  à 
Noël se ressentira du budget 
d ’austérité. Q uatre arbres de 
Noël, dont deux au parc de l'hô- 
te l-de-v ille  et deux sur la Pla­
ce des Vétérans, seront dressés 
et parés avec le concours du 
m aire  et des conseillers, aura it 
déclaré M e Tessier, lu n d i soir. 
C 'est donc h u it sapins de moins 
que par les années passées, pour 
l ’appo rt de la V ille . Ce qu i n’em­
pêchera pas les M archands de 
décorer les places commerciales 
et les endro its stratég iques com ­
me d 'h a b itu d e , . .

Estampes
de tous 
genres

tage.
i>?Une superfic ie  de 6,541 pieds 

a été vendue à raison de tro is SERVICE
ULTRA-
RAPIDE

cents du pied par la V ille  à la 
Société Coopérative d 'in ve s tis ­
sement pour ag rand ir le te rra in  
où sera érigé le C entre C om ­
m ercia l COOP à l'en trée est de 
la v ille  entre la rue Sain t-G er­
m ain et le boulevard René-Le-

en
caout­
chouc

re.

SLes soixante-sept ans d 'ex is­
tance de l ’Harm onie de R im ouski 
sont marqués par un renouveau 
aussi bien dans les structures 
que dans les méthodes de t ra ­
va il. Son adhésion à la Confédé­
ra tion  des Harm onies-Fanfares 
du Québec et la reconnaissance 
par le Conseil de la Cité, de 
l ’H arm onie comme corps m usi­
cal (comme le veu t la  Fédéra-

»page.
Dernière lecture du règ lem ent 

773 re la tif à l ’ in te rd ic tio n  de 
consommer des liqueurs a lcoo li­
ques dans les locaux et é tab lis­
sements, proprié tés de la V ille , 
sans au to risa tion  spéciale com ­
me pour les réceptions civiques, 
les galas, les vernissages, etc.

A. G.

U S  E S T A M P E S  U U  GOLFE ElilR.
Roland Bérubé, prop.

723-8823
La rue Rouleau sera p ro lo n ­

gée de cinq cents pieds vers !e 
sud pour fa c il ite r  la construc­
tio n  d'une douzaine de loge­
ments. M ais l ’en trepreneur ou 
les intéressés du ren t verser $15, 
000 cons tituan t leur quote-part 
aux travau x  de services publics.

108, 6e Rue Rimouski

V VV PIEDS NUS 
D A N S  LE P A R C

11 sv
®  le program m e par excellence : une brillan te  £ 

comédie et un excellent film  d ’action . . .
\ 11v
v

(couleurs)v

La p répa ra tion  du budget de 
la V ille  pour 1969 est commen­
cée. M ais pour poursu ivre  l ’é­
tude des besoins et p rio rités , il 
fa u t attendre le rappo rt fina l 
tics évaluateurs m un ic ipaux, a 
d it  le d irecteur des finances, M . 
j. -J .  Ouelet Le docum ent de­
v ra it  être term iné f in  de décem­
bre. D ’au tre  pa rt, l ’étude effec­
tuée par M . J.-P. Mor.tesinos, 
com m e coordonnateur du m in is ­
t r e  des A ffa ire s  M unicipa les à 
■ O D£Q, à te rm iner en décem­
bre  également, fa c il ite ra it  la  ta­
che de la V ille  pour dresser son 
budget. Les contribuables 
ra ien t bien inspirés de su rve il­
le r  de près le budget qu i s’en 
v ie n t a fin  d’apporte r leurs sug- 
; as; ions à temps aux adm in is­
tra te u rs  m un ic ipaux pour s’é­
v ite r  la g ifle  d ’a v r il dern ier 
ou iis  duren t p lie r l ’échine de- 
• an t l ’ inévitab le . D ’au tant plus 
que certa ins propos de conseil­
lers, en sourdine, “ la v ille  par 

,n expansion trop  rap ide nous 
a causé du t in to u in ’’ , sera it une
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© du 16 au 23 nov. ( 14 et plus)ans CINE-JEUNESx;
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i
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Samedi 16, 1 h. 15 :

► "Le Tour du Monde 
\ SOUS LES MERS
( (couleur)

1AUCUNE RESERVATION REQUISE

S’ADRESSER :
\X
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:

■ *Pour inform ations '
x
x.
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Trinité-des-Monts"
Baptêmes Samedi, le 2 no­

vembre, Marie-José, enfant de
M. et Mme Guy Proulx (Ginette
Proulx). Parrain et marraine,
M. et Mme Philibert Proulx,
grands-parents.

Le 3 novembre, Chantal, en­
fant de M. et Mme Pierre-Emile
Lechasscur (Antoinette Gagnon).
Parrain et marraine, Zénon et
Irène Lechasscur, frère et soeur
de l'enfant.

I1 il 1
$

l
à

I

*FOYER des grandes PRODUCTIONS MONDIALES en françaisV-
X k '. 'lr

•  CINÉMA
®CULTURE
® LOISIRS

Du SAMEDI, 16 NOVEMBRE AU 22 NOVEMBRE I inclusivement)

G rand e primeur d'un best-seller américain

190 minutes de suspense et d'émotions diverses
■%.A u d ito r iu m La CANONNIERE du YANG-TSEPETER GUN DETECTIVE

SPECIAL : Américain. Drame
policier écrit et réalisé par Bla­
ke Edwards, avec Craig Stevens,
Edward Asner et M.T. M ar­
shall.

Ce film  est une transposition
sur grand écran d ’une série té­
lévisée qui connut le succès aux
Etats-Unis il y  a quelques an­
nées. Dans le genre du film  po­
licier, l ’ensemble ne comporte
pas d’orig inalité  marquante, mê­
me si le film  est assez bien réa­
lisé. Les interprètes se tiren t
honnêtement de l ’aventure.

PIEDS NUS DANS LE PARC:
Américain. Comédie réalisée par
Gene Saks, avec Jane Fonda,
Robert Redford et M ilf red Nat-
w ick, d’après la pièce de Neil
Simon.

Tiré d'une pièce à succès du
théâtre américain, ce film  se
déroule à un rythme allègre
dans une adaptation très vala­
ble et aérée. Le dialogue est a-
bondant, mais les répliques spi­
rituelles se succèdent à vive a l­
lure et une part généreuse est
faite à des effets visuels bien
imaginés. L ’auteur a su greffer
sur une in trigue assez mince des
variations amusantes et les in ­
terprètes jouent le jeu avec tout
l ’entrain désirable.

Scope - Color
Aussi, un film - court métrage

★ ★  ★  A! M i t FASCINATING! M

— N.Y. DAILY NEWS — LIFE MAGAZINE

STEVE MsQUEEN
AT HIS BEST!
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i CCANONNIERE DU YANG-
TSE : Américain. Drame social
réalisé par Robert Wise, avec
Steve McQueen, Richard A tten­
borough et Richard Crenna, d’a­
près le roman de Richard M c­
Kenna.

Robert Wise a réalisé une
fresque impressionnante de la
Chine des années 20, tout en in ­
sérant dans l ’action des a llu ­
sions à la situation politique ac­
tuelle Le film  est de construc­
tion épisodique, mais on ne perd
jamais de vue l’évolution des
personnages et leurs conflits.
Les images sont belles et, mê­
me si le rytnm e fléch it quelque
peu par moments, l'in té rê t res­
te constant. Steve McQueen
joue avec beaucoup de justesse.
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I IPour ies

SIEVE MCQUEEN18 ansde tous genres d’appareils
é le c tr iq u es

CANDiGE BERGENe ♦

et plus MARAYAT ANDRIANE- Robert w is e -Robert anderson  • richard Mckenna• borTsT even• jT rrygoldsmith
AN ARGUE SOLAR PRODUCTIONS PICTURE • EllMEO IN PANAVISlON* IXH.OR ST DELUXE(JOiaiNAL SOUND TRACK ALBUM

C E N T U R Y -F O X  R E C O R D S .

Drame social d'après le roman de Richard McKenna.
Robert Wise a réalisé une fresque impressionnante de la Chine des années 1920 en y in­
sérant des allusions à la situation politique actuelle.

U n  te ch n ic ie n  sp éc ia lis te , a t­
taché  à la  m aiso n  est to u jo u rs  à
v o tre  s e rv ice  p o u r vous d o n n er
un tra v a il soigné e t g a ra n ti.

CHEZ
ROBERT DESSUREAULT

Ltée
322, ST-GERMAIN

723-3216

VIVA GRINGOCINE-JEUNES, le 16 novembre Color - Scope
Guy Madisonà 1 h. 30



le progrès du golfe, rimouski 14 novembre 1963pa  go v in g t -q u a t re

X ;

S
& W/A

i t
/ /§r : / /A■i S'

#14: ». T
TT» »Ri ■ jETTÏ ifT il». T

iTlRT O OI#
#

■
1

■■:v
£5

“C h a r L  o f i L  /0 L -

PHARMACIE MARQUIS
.V

in  te n  a n  f  à  ( am a

fri

y /c < ? . 24 hie u re ô  j j o u r  le  u iôc tge

("V 'lt !] EN BEAUTE TOUT LE JOUR : ' revenescence

hydrate la peau et lui redonne sa fraîcheur.
S emploie seul ou comme base de m aquillage.

VQ 1

\
CREME CONCENTREE POUR LE COU :

m
en bâton p ivotant facile d 'em plo i, stimule 
et ra ferm it les tissus délicats du cou.- 1J

T-
) € X V

;ANTI-PATTES D'OIE EN BATON : !: lub rifian t form at sac à m ain à app liquer sous le m a­
quillage ou le soir pour a ider à effacer les pattes d 'oie.m fia

B CREME DE NUIT RITUAL :
/ cette crème ultra-légère assouplit et adoucit l'épiderme 

qui conserve sa jeunesse pendant votre sommeil.
■I

X

W it u J ” l. ( IS o in s du baine u re

it | |(| UN PARFUM 
MODERNE :

[  ' ~\\ L'APRES-DOUCHE ■< 

r IDEAL :
COLOGNE 

RITUAL" :
HUILE DE BAIN 

RITUAL" : I!» .- V
votre bain devient un présenté en aérosol,

c'est le parfum  divin 
RITUAL. Vaporisé sur 
tout le corps, il laisse, 
la peau veloutée.

lotion RITUAL parfumée 
. à la menthe claire. A- 
doucissante, elle satine 
la peau de la tête aux 
pieds.

en élégant atomiseur, 
elle met la touche f in a ­
le au rite des soins de 
beauté, parfumés et a- 
doucissants

véritable traitem ent de
beauté. Adoucit la peau 
et la parfum e délicieu­
sement.

t*
<v
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LE MOT DU PROGRESAvocats Chirurgiens-Dentistes Ingénieurs

Dr Georges Raymond Leroux & Associés
D.D.S.

CHIRURGIEN-DENTISTE 
Centre Médical 

Jours : lundi au vendredi 
9 h. à 12 h. — 1 h. 30 à 5 h.

Soirs : lundi, mercredi, vendredi 
7 h. 30 à 9 h. 30 p.m.

298, St-Germain

Àsseiin & Âsselin
AVOCATS

R.-E. Asselin, C.R. 
Derome Asselin, 11.A 

Bureaux : 28 est, de l'Evéché 
R I M O U S K I

S u j e t  : a s t r o n o m i e  ( 2 2  l e t t r e s  a u  j e u )INGENIEURS-CONSEILS
— Génie civil
— Génie mécanique
— Génie électrique
— Génie municipal
— Génie maritime 

Bur. 723-5027Casgrain, Casgrain 
& Crevier

AVOCATS
Perreault Casgrain, C.R. 

André-P. Casgrain, B.C.L. 
Marcel Crevier, M.Sc.C., LL.L 

44, ave de la Cathédrale 
R I M O U S K I

o c t i l
o r b e

A s t r e m e t re
a s t r o n a u t e s
a z i m u t

Dom. 723-6109
RIMOUSKI BUREAU :

4 est, I4e Rue Rimouski
p i n n u l e  
p l a n i s p h è  re  
p o l e s

Dr Gustave Leblanc
D.D.S.

CHIRURGIEN-DENTISTE
Ménard & Marsan

INGENIEURS-CONSEILS
Travaux maritimes et municipaux 

Structures, Expertises, Surveillance 
88 ouest, St-Germain

R I M O U S K I

c i e l
c îm e
c o s m o g o n i e
c o s m o n a u t e

Bureau situé à
43, Evôché 723-13.98 q u i n t i l7 2 3 -2 7 1 5R I M O U S K I

Gagnon & Gagnon
AVOCATS

Paul-Emile Gagnon, C.R., LI..D. 
J.-Claude Gagnon 

22 est, rue de l’Evéché 
R I M O U S K I

r a d i o m e t r e
r é t r o g r a d a t i o n

d é c i l
Jean-Marie Marquis

& ASSOCIESNotaires
é c h o
é c l i p t i q u e s s e c t e u r

s p h è r e
Stiucture - Travaux municipaux 
Travaux maritime - 

Surveillance
211, ave Cathédrale

R I M O U S K I

Joseph Bérubé
NOTAIRE

Cessionnaire du greffe du 
notaire Eudore Couture 

160, de l'Evéché
R I M O U S K I

Expertises

723-6614 l i m b eTél. 724-4418
Paul-Arthur Gendreau

B.A., LL.L.
AVOCAT

142, de l'Evéché

C .P . 860
t é l e s c o p e

723-2342
m e t r e

u r a n o g r a p h i e
ura nor atna

Arpenteurs
Rimouski Albert Goulet

NOTAIRE
Bureau à 144, rue de l’Evéché 

(Edifice Gilbert) 
R I M O U S K I  

Bureau â Lucevllle, tous les soirs 
du lundi au samedi A se résident* 

739-4352

n a d i r

Louis-Léo Doyon
ARPENTEUR-GEOMETRE
Ingénieur-Forestier Conseil 

Edifice Lepage 
209, St-Germain

Tessier & Tessier
Maurice Tessier, C.R. 
Michel Tessier, LL.L.
116 ouest, St-Germain 

Rimouski, Qué.
Tél. 723-7861

z é n i t ho b s e r v a t o i r e s

723-7324
RIMOUSKI

E P O c s E L E T E T S R O

£ I L I M 3 E U R S E E E R RChiropraticiensRoland Gagnon
NOTAIRE

Charles d Anjou, c.r.
AVOCAT

Tél. 723-4313 
30, de l'Evéché, Est

R I M O U S K I

R N E 3 R O L T T T R T A B E
Jean-M. Guay, d.c.

CHIROPRATICIEN
N.C.M., Chiro-Maitre rayons X 

210, St-Germain
R I M O U S K I

202, de la Cathédrale E X I L P I E R U I R D U L C
C.P. 638 723-5983 C.P. 387

R I M O U S K I 11 U O O T M O A O O I R A O L723-3655
P L L N O N N T G O A M S N I

Tél. 723-4113 
C.P. 997

13 ouest, rue de l'Evéché 
RIMOUSKI

Les Estimateurs Professionnels
LEROUX, GUERTIN, BEAUDRY g, ASSOCIES, INC. 
Jacques Vaillancourt, Ing. Dlr. Gén. et administrateur

S E I R A O A R M N A M S N P
Assurances s U T U M V A E 0  R O D Z A T

Maurice DeChamplain
INC.

Q s T S R D T G 0  G E S E D I

A E 0  E A R R N 0 D E E N I QEXPROPRIATION Assurance : automobile, feu 
vie, accident, maladie 

135, rue de l'Evêché RIMOUSKI 
Tél. 723-7841

EVALUATION
EVALUATION SCIENTIFIQUE INDUSTRIELLE 
ESTIMATION DETAILLEE S C S T E A A S CN O E I R UPEREQUATION REGIONALE

Rés. 723-2130
C B I A P R I R T H M E T R ECase postale 1070

Leroux, Leroux, N a n te l ,  Papin, Vaillancourt & Ass. O O T II U E D E c rTél. Bureau 723-2344 
Tél. Résidence 723-3456
Henri-Â. Martin

Comptable public enregistré 
8, St-Edmond

L E S SII

I N G E N I E U R S C O N S E I L S N L I T C Q U E C T U I Z AM
STRUCTURE 
MECANIQUE 
ELECTRICITE 
GENIE MUNICIPAL

L E CI E R E P SM I N A L PRIMOUSKI
Dlr. Gén. et Administrateur 
Jacques Vaillancourt, ing.
13 ouest, rue de l’Evéché 
Rimouski

Le d e r n i e r  mot  : STRANGULATION.

Architectes
Tél. 723-4113C.P. 997 r

EVALUATIONSGaston Martin
a.d.b.a.

ARCHITECTE
160, ave de l’Evêché

R I M O U S K I

Sam son , Bélair, Côté, Lacroix et Associés
INCORPORANT LA FIRME

M ichaud et M ailloux, c.a.
COMPTABLES AGREES

723-7436
—  INDUSTRIES et COMMERCES
—  HOTELS - MOTELS, ETC.
—  TERRAINS
—  EXPROPRIATIONS DE TERRAINS 

ET BATISSES
—  EXPERTISES DIVERSES

Appelez

ATELIER : 681 est. St-Germain 
Tél. 723-6138

Ls-Georges Rousseau
MANUFACTURIER DE 

MONUMENTS FUNERAIRES 
GRANIT et MARBRE 

Résidence : 685 est, St-Germain 
Tél. 723-613S 

R1MOUSK1-EST, Qué.

44 ,  ave de la Cathédrale

Associé résident : BENOIT SYLVAIN, C.A. 
MONTREAL —  RIMOUSKI —  QUEBEC

Rimouski

S O N A R E X L t é eG R E G O I R E  MA I L L O U X
COMPTABLE AGREE 7 2 3 - 4 2 6 6122 , rue Ste-Marie, Rimouski

Réélu maire 
d'Amqui

Pour la quatrième fois, le 
docteur Georges-Etienne Gué- 
rettc dirigera comme maire l'ad­
ministration municipale de la 
ville d’Amqui ayant été réélu 
par acclamation tout comme les 
quatre conseillers Martin Beau­
pré, Sylvio Bérubé, Edouard 
Lauzier, Sylvio Dionne. Deux 
figures nouvelles cependant, qui 
ont également été élues par ac­
clamation : MM. Aimé Vadnais, 
en remplacement de M. Rodri­
gue Viens, démissionneire, et M. 
Charles-Omer Dubé, qui succède 
à M. Benoit Sinclair, aussi dé­
missionnaire.

115, 15e Rue 723-1 1 6 3RIMOUSKI

FORD M OTOR CREDIT C O M PA N Y
OF CANADA LIMITED

R E C H E R C H E
une dactylo bilingue

McDo n a l d , c u r r e  & c e
COMPTABLES AGREES

)Associé résidant : Gérald Séguin, C.A.
5 est, rue St-Germain 
Case postale 934

Rimouski
Tél. : 723-6503 
Tél. : 723-6504BUREAUX PAR TOUT LE CANADA

a y a n t  2 a n n é e s  d ’e x p é r i e n c e ,  à  l ' e mp l o i  d ' u n e  c o m p a g n i e  de  
f i n a n c e m e n t  ou t o u t e  o u t r e  i n s t i t u t i o n  b a n c o i r c  ou  de  p r ê t sMARTIN & D'ANJOU (NC.

pour  t r a v a i l  à R i m o u s k i .p e r s o n n e l s ,Henri-A. Martin, C.d'A.A., prés. —  Paul Martin, C.d'A.A, gér.
TELEPHONER A QUEBEC, TEL: 656-9125COURTIERS D'ASSURANCES AGREES Jet demander M. Pierre TURCOTTE8, St-Edmond 

C. P. 129
RIMOUSKI
723-2344
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Même les modèles qui ne possè­

dent pos de dém arreur électrique 

sont prêts à partir en moins de 

rien.

SKI DOO '69 . . . l'auto-neige la 
plus sûre jamais construite. Fiez- 
vous à ski-doo pour vous donner 
toute la puissance voulue pour g ra ­
v ir les pentes, sauter ou fa ire  de la 
course.
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BOMBAEDIEE .K4 æ

BS

5 SÉRIES 
GARANTIE 1 AN
ENCORE PLUS PERFECTIONNÉ QUE JAMAIS  
NOUVELLE CHENILLE EN NYLON 
QUANTITÉ D'AUTRES AVANTAGES QU'IL FAUT VOIR 
DE TOUS LES PRIX À  C O M P T E R  DE * 6 9 5 .oo

10 MODÈLES
9 0  jOURS SUR CHENBLLE

#W:p o u r

les plaisirs -

de
w:'j

i'hiver #
1 9  6 9 .m?
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Pour la famille ...A v e c es amis .
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RIEN N'EGALE SKI-DOO DES HEURES INOUBLIABLES

Livraison immédiate Paiements commençant en janvier ’69

PLAN FACILE DE FINANCEMENT SKi-DOO

Visitez notre salle de montre dès aujourd hui à
375, boul. JESSOP R I M O U S K I , P. Ç. Tél. 723-6551


